
le Gros Evénement 
de l'Eté

H faudra être à Chicoutimi 
à la fin du mois d’août, pour la 
Semaine Sociale, la première te* 

nue dans notre région.

'cest cet OJfCtxnr. 
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EMPLOYE AVEC
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HISTORIQUE DU CONFUJ
iM

ENTRE NANKIN ET MOSCOU
I a vu Arec en donne un historique très intéressant.

le chemin de fer

A qui appartienl-il réellement?

LE JAPON

MATERNELLES

MASSACRE
co-

f'int’/rnaUon.i de .ecour. re- 
m.Minnn.ire I. nouvelle 

5 1 ZOnnO n-rçon. el homme. 
::Îr.o‘ri. d«n. un .ouïe- 

°erocnt de Musulman.-

Mexico, 31 — L.« fcmmfl du 
president Porte» Gil « »igné une 
pétition demandant que In nouvel­
le loi du trnvail exige l’initnllation 
de maternelle» aux ueine».

NOUVEAU PARC 
NATIONAL DANS 

NOTRE PROVINCE

ILS SONT ENFIN DESCENDUS!
420 HEURES DE VOL CONTINU

[’OUEST SE 
SUFFIT PAR

LUI MEME

Toronto, 31. —S. P. C. —Jous 
le titre “La Rus::e et la Clin- dis­
putent un chemin d<* f^r”. J. Y. Mc- 
Arre donne dan» If Mail and Lm- 
pirc” la revue historique suivante sui 
le différend qui a amené la rupture 
drs relations diplomatiques entre l<rs 
deux pay*.

Une méfiance instinctive de la 
Russie de? Soviets et aussi les faits 
énumérés jusqu in ont sans doute fait 
croire à un grand nombre de person­
nes. que la Chine était dans son droit. 
Il y a cinq ans, lorsqu'une entente fut 
conclue enlre les deux gouvernements 
au sujet de l’administration du chemin 
de fer Oiicntal chinois, Moscou pro­
mit de ne ras faire de. propagande 
chez son voisin. Plus tard. on eut 
des preuves évidentes que la Ru?«ie a* 
vait violé sa promesse, portant at - 
teinte à l’accord signé entre le* deux 
nations. Aussi, la Chine renvoya les 
officiels russes de l'administration du 
chemin de fer et mit la main sur le 
réseau. De son côté. Moscou prétend 
que Nankin s’est emparé de sa pro­
priété avec la mem'* désinvolture a­
vec laquelle les bandits chinois c\i - 
gent une rançon ces étrange:* qui 
tombent entre leurs mains. A qui np-

■ . . i j . - . *J partient la voie ferrée? Voilà le d«f-
h moisson, plus abondante. nfCC^' fércnd # cl auMJ longtemps que cette 
ft-ra la présence de quelques bons . .

,pê5 d'excursions de moissonneurs 
cette annee.

LES CAUSES

fciwe

Montréal. 31. — Pour la pre- 
foi' depuis de* années, il n y 

ura pas d’excursion de moissonneurs 
l’ouest canadien. La moisson 

rc/s importante et*.te attirée en 
l* eur* région* de 1 oue*î canadien, 
/ nombre considerable d immigrants 
■jj «ont entre- au Canada en ces der- 

r?rs trmr*. font Que 1 Ouest pour- 
\ ** suffire pour la récolte des mois- 
on? cette année.

I! e*t dr* endroits, cependant, où

II

prcsenc
[travailleurs venus du dehors. Parmi 
le** Tenions on peut compter la Ri- 

ère Rouge. Prince-Albert, Fd - 
(ronton. Saint-Paul. Bonnyville et 
[Rivière à La Paix.

Peut-être y aura-t-il moyen d’rm- 
Jover là le» familles de ceux qui sont 
a’iéx s'établir en ce* répons le prin- 
împs demirr et cet été. Pour ren - 
:? ««vice aux producteurs de blé. 
‘ aux familles dont les chefs sont 
!!é« s’établir dans l’Ouest, cette 

Lnnéf. M. l’abbé Georges Bilodeau, 
[eu bureau de* Missionnaires colonisa­
teurs du Canada. 433 rue Notre- 
Dame Fît, Montréal, organise- des 

[excursions spéciales pour W inni - 
[rer. Régina, Gravelbourg. Princc- 

L‘\lbert. 5a«katoon. Calgary. Ed-

question n aura pas etc réglée et le 
droit de propriété concédé à 1 une ou 
l’autre des deux puissances, les dirfi- 
rulté? existeront. Nous devrions peut-

sera probablement inauguré 
pour la saison prochaine.

1200 MILLES CARRES
Montreal, 31. — S. P. C. — La 

saison prochaine, un nouveau parc 
national sera probablement inauguré 
dans la province, à 80 millcsau nord 
de la métropole.

L'association de la province de 
Québec poiir la protection du gibier 
et du poisson a délégué quelques- 
uns de ses membres auprès du gou­
vernement provincial, pour l’établis­
sement d’un parc national dans le 
district du Mont Tremblant. Ce 
territoire fut désigné à cet effet par 
le gouvernement provincial, il y a dé­
jà plusieurs années mais le projet ne 
fut jamais mis à exécution. A la de­
mande de clubs de chasse et de pê­
che,le gouvern-ment permit l’accès du 
public dans le territoire, sous certai­
nes conditions.

1 s district du Mont i remblant
a une su|w*rficir d** 1.200 milbv
carrés. Il est situé au nord do Mont­
réal et est limité au sud par la voie 
du Canadien Pacifique, à l’ouest par 
la rivière Kiamika, à l’est par les 
cantons I essier, Gam^lin et Archam­
bault, et au nord par le district d 
St-Michel des Saints. Il renferme 
un grand nombre dr lacs dans les -être dire que la dispute n" sera rc-

rlér nue lorsque le chemin de fer sera , . ,gicç que i h ‘ de la. Ch - nan* differentes espèces de poisson
i quels on n’a jamais pêche et conte-

considéré comme propriété
ne. .

Mais, si nous demandons: Qui a 
trouvé les fond» nécessaire a la 

construction de la voi* terrée > la 
réponse est plus favorable à la Rus­
sie. Le chemin de fe; est du a la 
guerre de 1804 entre la C hine et le 
Japon, à la fin de laquelle, Pékin 
dut payer une forte indemnité à 1 o* 
kio. La Chine craignait toujeuu de 
voir le Japon demander de* ronces* 
sions territoriales et de ce fait ces 
demande* ne furent retirées par I o

ronton. Saint-Paul. Bonnyville. Ri-,j.jo qur ?ur l’intervention des grandes
a » 4 n imnftrlf1 Cilîfl • S' ' 1_D\rr à La Paix, et n’importe quel 

(autre endioit de l’Ouest canadien.
Ce* excursions partiront de la ga- 

[:* Bonavrnture. à Montréal à 10.­
45 du soir, le* 8. 1 3. 22. et 20 a- 

[eu? prochains. C’r«t une aubaine qu’il 
faudra pas manquer.

L’orignal, le chevreuil, l’ours, le 
castor y sont abondants et ce sera é- 
galemcnt une belle réserve de gibier. 
Pour le moment, le territoire de la 
Rivière Rouge est infesté de loups, 
mais ceux-ci seront extermines par 
le* *oms de l’association et des per­
mis de pêche seulement seront donnés. 
La principale entrée dans le parc sc 
trouvera au lac Supérieur, près de 
St. Jovite, où un chemin de portage 
a été construit le long de la riviè­
re du Diable. On peut également 
y accéder par St-Michcl des Saints 
et cette localité constitue un lieu de 
rendez-vous facile constitue un lieu de 
quittant Montréal ou Ottawa, et 
même. Trois-Rivières.

Si-Louis, Mo., 31. — S.P.C. —f 
A 7h. 38 hier soir, temps du centre, 
le “St Louis Robin’’ descendait du 
ciel avec ses pilotes Dale Jackson et 
Forest O’Brien après un séjour de 
420 heures et 21 minutes. A 2h. 01 
hier après midi, ils avaient dépassé 
le record de. ’TAngeleno” d’une se­
maine entière.

L'aéroplane fit un atterissage par­
fait devant une foule d#» 15.000 per­
sonnes. Elle envahit immédiatement 
l’aerodrome, mai* des gardes r‘ oes 
employés de U Curtiss Robertson 
Company protégèrent Jackson et O’­
Brien. Et l'aéroplane fut placé sous 
la surveillance de gardes. I .a plu.c a­
vait détrempé le terrain.

De* officiers de la compagnie et 
de* employés se portèrent à la ren­
contre. des deux aviseurs et l’avion 
fut placé dans un hangar. Quelques 
moments plus taid, O’Brien et Jack­

son furent examinés par d*'* mécle 
cins et conduits clan» un hôtel, où 
ils se reposèrent après avoir parlé au 
radio.

Les deux aviateurs sont en ties 
bonne condition et sc portant à mer­
veille. O’Brien a gagné 2 livics de­
puis le 13 cornant, premier jour de 
l’envoléo. Jackson a conservé son 
poids normal, so t 1 34 livre». Les 
pulsations des doux sont normale*. 
Ils s’entretinrent avec, un group? de 
journalistes et d’amis avant d être 
transportés à i hôtel.

Ils décidèrent de descendre avart 
d’avoir atteint 300 heures de vol poui 
assister aux funérailles ch» leur ami. 
George* Lra Lambert qui «Vêt tué 
dans un accident d’aviation, p*e< de 
Si-Loui*. L.c* deux aviateu * suivront 
la dépouille mortelle d^ leur ami cet 
a prè-tn idi.

ÛONSULAT FERME
Ottawa, 31 — Gabriel de ta 

Campa, consul général cubain 
dan» ta capitale, a confirme, hier, 
ta nouvelle qur le bureau dti con­
sul cubain de Toronto était ferme.

I.e consulat cubain da 1 oronto 
était ouvert depuis 15 anr.

UNE LISTE DES 
CONTREBANDIERS

NOS RECOLTES ET NOS _
FORETS SONT EN DANGER

La sécheresse détruit nos moissons et les nombreux 
feux de forêts dévorent nos arbres par millions.

DANS L’ONTARIO ET DANS L’OUF.ST

SERA DRESSEE
On veut ronsUt^r l'opportunité 

d’un projet de loi.

UNE DECLARATION

RECENSEMENT DE LA CIRCULATION
IL 5E FERA DU 1ER AU 7 AOUT.

[DETAILS SUR 
LE MASSACRE

DE DANGAR
Pdping. Chine. 3L—S. P. C.— 

* comité de «ecour* international a 
'?u des nouvelle* d’un missionnaire 

ponant de* détails «ur le massacre
0 20.000 hommes et enfants de la

1 • ? dç Dangar. Ce massacre aurait 
J lieu, il v a plusieurs moi* déjà.

B après 1 r* renseignements recueil- 
i par !? missionnaire, peu de fem- 

r* furfnt tuées. Les envahisseurs ar­
gent à cheval et à pied et se pré­

fèrent aux portes de la ville rri- 
Tuez tous les hommes et gnr- 

■î âgés dr 17 à 70 ans”.
La xille dr Dangar est située dans 

} Province de Kansu, à l’^st de la 
^ticre du Thibet, entre Siningfu et 

Kokonor. File débordait de 
•-dés fuyant la famine. La plu * 
*•’* d entre eux étaient trop affaiblis 
4 de* privation* de toutes sortes 

-r offrir une résistance aux brigands 
r:- mrr^r qu’ils auraient été armés.

A CHARLOTTETOWN

puissances. Ce qui induisit Péxin a 
rechercher I alliance cL la ^Russie.
Celle-ci obtint la permission de cons­
truire une voie ferrée reliant la Sibé­
rie à Vladivostok en traversant la 
MandchouiV. Ln rrloui. quoiqu il 
n’en était pas question dans les docu 
ment* officiels. U Russie devait pro­
téger la Chine contre d»- nouvelle* at­
taques du Japon. Pékin fit plus que 
d? permettre U construction de la 
voie ferrée. Le droit de pas?a - 
gr. fut aussi accordé, ainsi que la pos­
session et le contrôle de tout^x les vil­
les qui pourraient surgir le Inns c!e 
U nouvelle voie de communication*.

Pratiquement, la voie terrée avec 
ses gares et villes ainsi que tous les 
embranchements nécessaires deve ­
naient territoire russe. Après une pé­
riode d- 80 ans. le chemin de fer 
devait être remis à la Chin»* gratuite­
ment. D’autre part, une clause sti­
pulait qu’aprè* 36 ans, Pékin pour­
rait en acquérir la propriété en rem­
boursant le capital investi et tous le* 

intérêts accrus. Bientôt un embran* 
clament fut construit à travers la 
Mandchourie avec terminus à Port- 
Arthur. Cet embranchement amena 
la Russie dans la sphère d’;nfluen- 
ce du Japon et cr fut là 1 une de* prin­
cipals causes de la guerre russo-ja­
ponaise. A la fin du conflit. Ir Ja­
pon s’empara d- cet embranchement 
Immédiatement la largeur dr la voir 
fut changée, afin d’empccher la Rus­
sie de pouvoir s’rn servir en cas de 
gücrre et de lui défendre l’accès du 
territoire de la zone japonaise. Juc* ^ 
qu’au commencement de la Grande i 
Guerre, la Russie garda le contrôle Qu^fCt 3|. _ D. |SJ. C. —Le 
de la voie principale. La Chine ce - d'hygienr* de la cité de Qué-
prndant ne voyait pas ce contrôle de.

GROSSE SAISIE
• ^*"^•*

Québec, 31. — D. N. C. —Une 
*aisie de boisson pour un iort mon­
tant et dont l’inventaire a donné une 
dizaine do mille gallons a été opé­
rée par 1rs officiers de la Commis­
sion des Liqueurs qui étaient allés 
surveiller les agissements d*' certai­
nes personnes à Saint-Siméon dans 
le bas du fleuve. Les officiers Je la 
Commission des Liqueurs à Québec 
ont refusé de donner de.» détails i*:ur 
le moment, car on dit que 1 affaire 
fera grand bruit. Il appert que Ls 
contrebandiers utilisaient un barrage 
pour passer leur boisson. Ils jetaient 
les canistrrs à la mer. celles-ci des­
cendaient au fil de l’eau, et lors - 
quelles arrivaient sur la grève près 
du barrage, de* acolytes les recueil­
laient tout comme des épaves. I.e truc 
ingénieux n’a pu réussir plus long­
temps, et 1rs bootleggers au lieu de 
s’enrichir plu* longtemps ont enrichi 
les voûtes de la Commission a*"s Li­
queur*. On s’attend à des développe­
ments dans ccttc affaire de contre - 
bande.

Lr recensement annuel de la cir­
culation aura lieu à partir du jeudi 
matin. 1er août, au mercredi soir. 
7 août. Ce renernsement. le septiè­
me qui est fait consécutivement, au­
ra lieu sur 43 des 30 grandes rou­
tes de la province, représentant une 
longueur de 4.743 mille.*. Le comp­
tage des véhicules aura lieu égale - 
ment sur cinq routes secondaires sur 
lesquelles la circulation est particu­
lièrement considérable, rt représen­
tant une longueur de 123 milles. La 
longueur totale sur laquelle lr recen­
sement sera donc de 4.8/0 mille*-, 
les.

Les recensements précédent* com­
portaient une longueur de 3,300 mil­
les. Le nombre des grande* artères 
dr la province ayant augmenté depuis 
l’an dernier, L longueur addition - 
nelle .sur laquelle les véhicuF* se­
ront comptes cette année est c!c 1 ,­
573 milles.

Il a etc établi 181 postes dr com­
ptage pour le irncensemcnt de I92T 
Le nombre des recenseurs seia de 
297. En 1928. il y avait 123 pos­
tes de comptage. Le nombre des le- 
censcurs était de 187.

Le recensement aura lieu chaque 
jour de 6 hrs du matin à minuit. 
Dans le but cependant d’obtenir des 
chiffres sur la circulation de nuit, 
aux environs des ville*, il a été éta 
hli des postes additionnels de nuit 
dans la ville de Longucil. dans la 
ville de St-Lambcrt (cnmté de Cl-nm- 
bly), dans la ville de Dorval ft

dans la ville de Point?-au-Trem - 
hlcr. sur 111e dr Montréal, clans la 
paror»r d? Ste-Rosr, sur File !? - 
sus. ain i que dan* la ville de Lcn- 
noxville, au sud de Shnbrookr.

Certains poste» additionnel ont 
été établi* sur le* rouir* » omrnuni - 
quant a\er les provinces voisinr*. 
C orrim? il n’y a pas d'officiers spé­
ciaux aux lignes interprovincialcs, c» 
qu'il r»t difficile d^ connaître le 
nombic des automobile^ étrangères 
entrant dans la province à ces point?, 
1rs chiffres que fournira le recense­
ment combleront dans une rrrtain'* 
mesure cettr lacune. Il r^ra possible 
d’établir de façon assez approxima­
tive Ir nombre total dr touristes a 
méncains qui visitent la province.

Les portes de comptagr «ont st - 
tués pour la piupait lior* des viîlcs 
et drv centres populeux, de façon ù 
éliminer autant qur possible la cir­
culation purement localr et à donnei 
un** moyenne fiable pour la* grande 
circulation.

F.n 1928. le quotient quotidien 
moyen de circulation sur les 3,300 
milles sur lesquels le recensement a­
vait été fait était de 1.121 véhicu­
les. En plus de la compilation qui 
sera faite cctlc année pour les 4.873 
milles sur lesquels lr comptage aura 
heu, il sera fait une compilation spé­
ciale pour tou* les poste* qui sont rrs- 
tés les mêmes en 1928 et en 1929, 
dr façon à établir l’augmentation 
movonne de la circulation.

Ottawa, 31. — 5. P. C. — L** 
dépaitrmrnt du Rr-.rnu National 
doit dresser une liste drs contreban­
diers *ur lr côté ranadifn afin de 
«r rrndrr rompt»' rom.birn d»' ce* tra­
fiquants sont des Canadiens. L* gou­
vernement désire avoir une idée Ju 
nombie de* Canadiens pienanl pari a 
ce commerce, afin de constater l’op­
portunité d’introduire un promt de 
loi à la prochaine session du parle - 
m^nt pour empêcher Ir* citoyen* du 
Dominion de faire la contrebande 
d^s liqueurs.

Dan* un-' déclaration récente,
1 bon. W. 1). Euler, ministre du 
Revenu National, disait qu* de* me­
sures seraient pris** pour n.rître fin 
à leur* activités, «i leur nombre était 
assez considérable.

Des pourparler* s'rngageron* pio- 
hablrment entre le» représentants des 
deux pays à \k ashington, afin d'etu- 
dier la coopération du Canada a.ec 
les Etat:-Lnr. à condition toute - 
fois que l'Oncle Sam refuse le droit 
de navigation aux navires quittant «r:. 
port*, comme il demandr ,»u Domi­
nion de le faire.

L’industrie laitière s’en ressentira 
bientôt. DECEDEE

LE ST-LOUIS ROBIN 
EST DANS LES AIRS 

DEPUIS 400 HEURES

LA SITUATION DANS QUEBEC
PLUS CHANCEUX QUE L'OUEST

Québec. 31. — Dépêche. — D
N. C.-----Tandis que dan* toutes le*
autres province* du Canada, "don le- 
rapports qui nou* arrivent. I*s feux 
dr forêts font rage et vont causer en 
certaines localité* de* dommage con­
sidérable*. la province de Québe : sc 
réjouit, elle, d’en être totalement ex­
empt ' à l’heure actuelle. La pluie dr 
lundi dernier n’a pa* eu à faire dispa-

Kieffer, chef du service de Prelection 
des forêts a déclare que notre prov in­
ce a été exempte dr gros feux de fo­
rêts depuis le début de la sai<on.

"La province de Québec est réel­
lement privilégiée sou* ce rapport’’ ai
dit M. Kirffrr.

St. Louis. Mo.. 31. S. P. C. 
ayant dé-

heures dan* les airs et ga-

• • Depuis au moins quinze joui*, 
aucun feu ne nou; a été rapporte, 
tandis que depuis le début de la -ai •raitre même le moindre indice de feu

dans les forêts de notre province. ‘son. les feux que nou* avons rus é- 
Interrogé à ce sujet, M. Hen**- taient de p^u d’importance”.

VACCINATION
Quét*c. 31. _ D. N. C. - 

P1 i abbé Cyril!? Gagnon, du Sé­
duire d? Québec, ira les 7 et6 a- ■ - . . , ■ , • ,

Prochains, représenter l'Université kon oe«L Aussi, lorsqu^ la révolu-,ii ■ ......"'i i> |’icarmr[ i uiiitusitc
l'y. j® Séminaire de Québec 
j^pX fête* au 75e anniversaire d#* fon- 
ipion du collège de St-Dunstan, à 

n*nottetown. On sait que ce col­
* clanique de la capitale de l'Ilc 

^ Prince-Edouard est affilié à l’U- 
VCr!»té Laval.

Bulletin météoroloffiase
; 541 St.Ull«u i j —iUrent «— Wnt» modéré» 
U.,. . ’0ue>t. beau et chaud. Orage» 
«U-..?11*11*1 ,P*r endroit» ce »7ir ou 

Beau et chaud en»ui«lc<rH»in

tion éclata, le gouvernement chinois 
crut le moment venu de s’emparer du 
réseau qui prenait tous les jours une 
plus grande importance, non seule - 
ment au point de vue commercial, 
mais aussi au point de vue politique., 
vu le développement des vilies située* 
le long de son parcours.

\\z nouveau gouvernement russe 
n'entendait pas se voir dépouillé de 
la voie ferrée. Il 
cependant à conclure 
un nouvel accord avec Pékin. 11 é-

(Suite à la 5c page)

bec, par l’entremise de M. le Dr 
Valmont Martin vient de donner avis 
aux parents que tou* les enfants qui 
fréquentent le* clas*e*. *ans excep - 
tion, devront être vaccinés d ici au 19 
septembre Cette loi de l’hygiène a 
toujours cté dr rigueur, mais on veut 
1 appliquer plus sévèrement que ja • 
mais cette année. Les enfants pau­
vres pourront être vaccinés gratui­
tement à l’Hôtcl-de-Ville. De cette 

. façon on n’aura aucun prétexte à »n- 
confcr.îit; voouer et les enfants qui fréquentent 

les écoles de la ville feront préser­
vés davantage contre les cpidém.cs 

^qui peuvent se déclarer à tout instant/

AUX ETATS-UNIS AUSSI
New-York. 31. — S. P. C. — 

Le pay* *uhit poui le cinquième jour 
eon*érutif une chaleur extrême, dont 
lien ne fait prévoir la fin. Lnr bii^c 
légère a soulagé tant «oit peu la 
Nouvelle-Angleterre hier soir; mai* 
les autres région* souffrant toujour* 
d'un* température élevée.

Le thermomètre enregistra 102 à 
Bismark, Dakota Nord, hier et 100 
decrés à Oklohoma City. Dan* la 
métropole, il atteignit 90 degré*. La 
chaleur y causa un décès et six ca« 
de prostation.

DOM JENSSENS
Québec, 31. — D. N. C.—Le 

Révrrendissime Pcre Dom F.-.M. 
Jenssrns, «upéieur général des Cister­
ciens de la Commune Observance, à 
Rome, est de passage à Québec et 
il s’est retiré au Palais cardinalice.

Le Père Jcnssens est le neveu de 
l’ancien archevêque de la Nouvelle- 
Orléans, Rappelons que par une per­
mission spéciale du souverain Pon­
tife il a obtenu l’usage de la calot­
te violette et de la “cappa magna”.

SENTENCE COMMUEE
Ottawa, 3Î - P ( Wil­

liam Barclay dr Toronto, qui devait 
être prncJu demain, a vu '3 sentence 
commuée en un emprisonnement à \ir. 
Cctt/* nouvelle a été donnée hier son 
par le department d'Etat.

Bardey fut condamné à mort poui 
le meurtre de sa femme, Nancy 1-luc] 
«on. Il en appela à la Cour Suprême 
d’Ontario, sous prétexte qu’il était 
ivre lorsqu'il commit son nimc. L'ap­
pel fut refusé. Un nouvel .appel fut 
fait auprès du gouvernement. Barclay 
sera incarcéré dan* le pénitencier de 
Portsmouth.

PLUS DE PLACE

Québec, 31. — D. N. C. — On 
nous informe que cettr année, au 
Grand Séminaire de Québec, on ne 
pourra pas recevoir de clerc ecclésias­
tique venant des autres diocèses. Tou­
tes 1rs places «ont actuellement pri­
se*. On admettra toutefois les cc - 
clésiastique* étrangers déjà inscrits 
au cours des dernières années.

— Le ”St. Louis Robin 
passé 400 
gné la sonim^ de $18,000 dr ré 
comprime, malgré un moteur fatigué, 
continuait toujours dr survoler l’aéio- 
drome Lambert ce matin. *o*:s la di­
rection de fes pilotes Dale Jackson 
et Forest O’Brien. Son iccord dé­
passe le total des deux rccoicl; pré­
cédents de durée, rHui de ‘TAnge­
leno” et celui du ’’Question Mark 

I>* instructions officielles, leur con­
seillant de descend: e lorsqu’ils \r 
voudraient, leur ont été envoyée* cc 
matin dan* une lettre du commandant 
William B Robertson, directeur de 
la compagnie qui pair le* frais de 
l'envolé'*. Dans celte lettre, le com­
mandant Robertson leur fait sivmr 
qu’on lui a demandé dr le* aveitir 
dr descendre, une foi* ks 4:,(i heu­
re* atteintes, soit à II h. 17 (Imuie 
du crntie) hier soir. Mais, !e com­
mandant ajoutait: “11 serait injuste 
d’exiger que *ou* atterrissiez avant 
qur vous le jugiez à piopos .

Dan* ta lettre le commandant Ro­
bertson déclarait qur le molcui pou­
vait fonctionner pendant 300 heures, 
d’après son constructeur, Arthur 
Nuit. C’ert justement la marque dési­
gnée par Jackson à de* ami*, avant de 
commencei son exploit.

PROGRES TANGIBLE 
REALISE VERS ON 

ACCORD NAVAL
S. P. C. — L-
convoquant un**

civile sur la 
naval* dc-

Londres, 31. —
gouvernement angl.ai 
qintrièrrm conférence ofti 
réduction der, armement* 
r\*rc qu’un propre* tangible a été ré­
alisé ver* un accord pour diminun 
le* mannes de guerre l e communi­
qué officie! suivant a été public par 
Downing Street:
"Une autre conférence a été î»nuc à 
Downing Street aujourd’hui entre le 
premier mini«tir . le premier lord de 
l'Amirauté d'un cr»té et b* ambas­
sadeurs Dawes et Gih«on d* l’au­
tre’*.

On croit qur rie* progrès sensibles 
ont été fait* pour en venir à un ac­
cord naval. La conférence dura plus 
d’une heure L.r communiqué publié 
ci-dessu» e*t lr premier bulletin offi­
ciel sur le sujet.

Dans les cercles politiques, il eôl 
question de diminuer les navires de 
guérie de toute* catégories et non seu­
lement les croiseur*. L’avenir montre­
ra probablement que le but de la 
conférence était dr s’entendre au su­
jet de la diminution de* cuirassé*, des 
torpilleui*. des sous-marin* bien plus 
que des croiseurs*

PRIERES PUBLIQUES
Ottawa, 51. — S. P. C. — 

D’une extrémité à l'autre du pays, 
le* fermiers doivent faire face à des 
pertes trè* lourdes par suite de la cha­
leur torrid*- de ces jours derniers; 
tandis que de« rapport* alarmant? 
rtnu* arrivent au Mjiet de la menace 
toujours croissante des feux I- fo - 
rét*.

| ne frrmiei.* voient leur; récolte* 
<r faner «ou* un soleil de plomb et 
de* millieu d'homme* combattent les 
feux de forêt*. Le* autorit * férir ra­
ie* rt provinciales font tous le* ef­
forts po**iblrs pour arrêter la mai- 
chr du fléau et sont aidée* dan* leur 
travAvJ par les citoyens dr* territoi­
res menacé*.

Les fermiers de* provinces Je* 
prairies «ont menacés de la pe.t» !a 
plus sévère. La sécheresse qui lègue 
dan; cette partie du pays n« promet 
pas de prendre fin. hi*r le baromètre 
annonçait du temps sec. Le thermo­
mètre a enregistré des chaleurs très 
fortes 11 atteignit 104 degr^« h Lm- 
pire, Alberta et on annonce que mê­
me le» petite* récolte» seront complè­
tement détruites, si la sécher'-*' con­
tinue. Le* expert* annonce! t que 1“ 
blé sera en-dessous de* e*t»mé*.

Dans l’Ontario et le Québec, les 
léco'rs souffrent également. Dr lis

environ* de King*ton, Ont . on 
fait de* prières publiques pour obte­
nir de la pluie. Dan* la province de 
Québec, les autorités du départe - 
ment dr l’Agriculture prédirent une 
diminution dans la producticci du 
lait, du beurre et du fromage, "à 
moins que la pluie ne tombe «ous

• tpeu.
Dans le pord-oue*t de. l'Ontario, 

le* feux de fo,et «ont menaçant* 
comme ils n'or.t jamais é*é depuis 
192 3. Des équipe* comptant 1.200 
hommes sont employés à enrayer la 
marche du fléau dans les districts d'* 
Krnoi.a. de Ramy R*\cr. de Patri­
cia et dans les districts de la légion 
des lacs.

On rapporte des feux de IniIL* dans 
lr Manitoba et dans la Coiotnbi''- 
Anglaise, de vaste* étendues de fo- 
iél* ont été hiûlces et d autre> feux 
se sont déclarés. Tout est ca cendres 
dam lr? région* dévastée*. Certaines 
région* de l’Ontario son: interdite* 
aux t ou: Mrs et aux prospecteurs. Ln 
certain nombre d' feux de fnret* font 
rage dans l’Alberta.

A I exception du littoral du Pa­
cifique. une chalcui torride .«? fat 
rcntir partout le* Ltals-Lm-. 
longues période*- d* sécheie.ssc ont 
fort compromis les récoltes dans 
maints Ltats et P* autorité* fédérales 
ain«i que celles de nombre d L.tats 
«ont très occupées à corrbatlie de 
nombreux feux de forets. Le pré;-i - 
dent d** l’Association ! O’c.-tièie a- 
inéiicainr dit qu’il? sont si étendu; et 
si nombreux qu’une catastrophe nat.o- 
nalc est a craindre.

Winniprj?. 31 ---- Mme
G»*riru'J'' Coup«oI1, cantatrice* a- 
vnn*nçrn*rmnr)t connu'1 au Cana­
da, ntt H«»ceHrr jri hirr, a la suite 
rl'ttnn lonçur maladie.

L’A. C..!. C
CONTINUE 
CETTE OEUVRE

Les prix < f d’action intellectuelle”.

DIX PRIX
Montréal, 31. — Spéciale. — 

L int^réi grandi*«ant créé autour do 
notre littérature par l’organisation des 
’ P*ix d’action intrllcctuelle’’ encou­
rage I Association catholique de la 
/aînesse canadie^nc-française à con­
tinuer l'oeuvre entrepris'' par elle, il 
y a bientôt dix ans.

Par son entremise, dix prix do 
$190 chacun seront encore recueilli» 
et distribués au cour* d** l’hiver pro­
chain entre les auteurs les plus méé 
ritnnts.

Grâce au concours de généreux 
et distingués concitoyens toutr* les 
variété' de talents trouvèrent plac* et 
récomprn*e au concours.Les matière» 
sc groupent «ou* le* rubriques suivan­
tes Littérature. Narration français 
poésie. Critique littéraire et critique 
d’art. Littérature et sciences rrligieu- 
ses. Philosophie rt Droit. Histoire 
et politiqui . Sciern e* sociales. Eco­
nomie politique. I Travaux scientifi - 
ques et technique*.

De» jurys, dont la compétence 
hors ligne assure au concours l’im - 
pa tialité rt ! i supériorité de choix 
qui s'imposent, «ont chargés dVxa- 
minci les ouvrage» soumis dan* cha­
que section.

L’A. C J. C. prime le* ouvra - 
ges en langue française déjà publié» 
ou présentés en manuscrits, dan* les 
douze mois d octobre a octobre de la 
même année, par tout Canadien fian­
çais âgé de pas moins de 20 ans 
rt dr pas plus de 33 ans. de l’un 
ou de l’autre sexe.

Les concourrrntc do vent s’inscrire 
avant Ir 1er octobre 1929 et a - 
dresser leur» oeuvre* rn 6 exemplai­
res iu Secrétariat cénéial d** l’A C. 
J. C., 6G», rue ^tint jacques-oucst. 
bureau 701. Montréal.

LA SITUATION 
ACTUELLE EST 

TRES CRITIQUE
V is] n I ’ C

G^orsri* D. Pratt, préddrnt d** l'as- 
80 iation forestière < • Et • s 
déclare qur la situation actuelle "est 
la plus critique qu^ !e pays a vu de­
puis nombre d’année* . Il insiste for 
ternrnt auprès du gouvernement fé­
déral, de chaque état et des associa­
tions privées afin nue des mrsurr* 
très sévères soient prise* pour <ar êter 
le* feux de forêts et d- prévenir d «au­
tre* incendie». Sinon, M Prott ajoii-

K ONTARIO CRAINT
ES

FEUX DE FORETS
1 o-onto, 3 I. — S P C. — La 

prov ince d’( Ontario r?t menaces de 
feux de forêt* comme elle n en a pas 
vu depuis 192 3. De nombreux dé­
tachements de volontaires ont éié or­
ganisés en différents point de I,-» pro­
vince pour combattre P* feux qui «e 
sont déclaré* ça rt là.

I Zhon. W illiam bin!ay«on, ministre
de» 1 erres et Forêts, annonce qur I, 
200 h omme* combattent le feu. soit 
dan* |e« air*, soit sur la terre. Tous le? 
aéroplane* du département forestier 
sont utilisés Le mini«tr^ déclare qud 
dr* instruction» sévères «eront don*» 
née?, afin dr prévenir d*» nouveaux 
feux. Plusieurs di*trict» sont fermé* 
aux touiistr* rt aux prospecteur* et I* 
département des I erres et Forêt* 

v prépare à en fermer d'autre*. Dan» 
les districts de Kenora, d* Rainy Ri­
ver, dr Patricia et Chippewa Park 
la situation est «crieu*e

tr qu’une catastrophe nationale pour­
rait for» bien en résulter.

Il déclare que, pour le moment, 
les moyen* de combattre les feux de 
forêts sont complètement insuffisants. 
Ainsi, de* milliers d’aeres sont rava­
gés en Californie et sur le littoral 
nord-ouest du Pacifique, sans qu’il 
soit possible, d’arrêter ka marche du 
fléau.

Dans la forêt nationale de Ma- 
doc en Californie, le feu a détruit 
| 'us de 50.000.000 de pied* de bois 
et plus de. 12.000 acres de terres boi­
sée* ont été ravagées. L n autre feu 
fait rage lc Minnesota-

DECEDE
Guelph. G>nt . 31. •— 5. P C .—• 

Le Rév. Père Louis Drummond. S. 
J . bien connu comme conférencier 
et écrivain est décédé avant hier auno* 
viciât de 5t-Stam*las, à 1 âge de 81 
ans. Le célrbie jésuite était renom­
mé à travers tout le Canada com­
me prédicateur, éducateur et ecri - 
vain. II n.iquit à Montréal le oc­
tobre 1848. Son père, l'hon. L.-F 
Drummond, juge à la Cour d Appel, 
était l’un des juristes les plus en vue 
du Bas-Canada et sa mère. Elmire, 
fille de l’hon. P.-D. Dcbartiteh, ap­
partenait à la vieille aristocratie fran* 
;.ai*e.

ê
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CARNET SOCIAL St-Josfph d’Alma. 31. — Spc-! d affâirtê* 
ciale. —

Germaine Filion. et Mlle Albertine 
Filion. ainsi que M. et Mme H. Fi-

*
M. Roméo Page, de la Librairie M. Girard. Roberval. T. Lessard, 

du "Progrès du Saguenay" est par- J.-B. Savard, Québec: Geo. Bou- 
ti dimanche matin à bord du "St-j chard. St-Félicien.
Laurent” pour ur.e vacance à Qué - -----------
bec. Montréal et Chambly. Etaient enregistres à l’hôtel Corn-

Jeudi mir le 18 courant, Mlle] . ^ Ludgfr et George Harvey, j lion ^?ien‘ cLliez) IV!)nJe Fi‘
Florence Smith, organiaait une »oi- d«» Eicoumain». étaient, ici le 22. j lion dimanche le 21 juillet, 
rce k U résidence de «es parents en

MILLE-VACHES

Mlle Aldina Martin, de Ste-Jean- 
ne d’Arc. était en promenade à Chi

mercinl le 30:
MM. Hector Morin. Québec; 

Mme P.-A. Gagné, Alma: M. et
ccutimi. ce» jour» derniers, chez »*, jvjme j0,. Daigneault. J.-N. Pel- 
tante. Mme Sixte Boivin de la ruf |Ptier Qu*b« ; J.-D. King. R. Gou-
5t-Charlei.

Mlles Philomène et Aline Bou - 
chard, sont parties ce matin pour une 
promenade à 1 Iébertviüe et St-Coeur- 
de-Marie. où elles seront les invi - 
tés de parents et amies.

lis. J. Trudeau. L. Pilon. G. Bai - 
tien. R. Martel. M. Beauchesne. 
Montréal; E. Audette, A. Jones, 
Riverbend; Liguori Lapointe. St- 
Gédéon; Alb. Lapointe. St-Gédéon.

Etaient enregistrés à l’hôtel Chi­
coutimi. le 30:

Etaient cnregatré* à l'hôtel Belle-j MNj Victor Côte. Montréal; M. 
vue le 30: Gamache. Derville; D. Verdun. C.-

MM. H. Trottier, Roberval; E.- V. Johnson. Aug. Bergeron. F.-B.
Jackson, Joi. Thomassin. J.-Geo.

Ti/r »... r.rnfîc * Marier. Québec, C.-E. Warner.Montres, nor.oges gratis ,, s r . r , t ,® New-Haven. Conn.. J.-L. Laforc«t.
Montréal; J.-Bte Morissette. Buck­

. ingham.v
Pour '-ndr»* l'ulrncnt 100 prjt» He cralnr* 
de jardin ou 12 xelijfifu*ea, ou 12
bouttlllêi dr* parfum». Ecrivez aujour • 
ci hui pour recevoir dt* article» pour ven­
dre. S envoyer pa* d'arpent nou* «vont 
confiance en - ou* Catalogue ce cadeaux 
envoyé avec le» article».

Ai vida. 31. — Spéciale. — Mme 
Adélard Côté, de Mille Vaches, a 
passé trois semaines chez sa fille 
Mme Art. Dcvarennes d’Arvida. El­
le a .aussi \i<ité Mme J.-A. Bilo­
deau de Chicoutimi. Elle nous a 
quittés le 25, enchantée de son voya­
ge-

l’honneur de Mlles Fleurette et An­
nette Dupuis. d’Ottawa, actuelle - 
ment en visite chez leur frère.

Les invités étaient MM. et Mmes 
J.-B. Smith. Hector Dupuis, P. Roi- 
vin et leur fillette Jacqueline, E. Ni­
cole et leur fillette, Denise, M. 
René Gagné.

Mlles Fleurette et Annette Du - 
puis, Marylda Bouchard. A. St 
Pierre. L. Savard, A.-M. Trem - 
blay, J. Bergeron, de Chicoutimi, B.
Simard.

MM. Phil Monro. Tancrède Har­
vey. Harry Haltner, P.-E. Bergeron, 
N. Boivin. B. Turcotte, E. Moffat, 
G. Goulet, L. Boivin. D. Smith, 
G.-H. Rergeron. R. Wilkinson, C. 
Bisson et bien d’autres dont les noms 
nous échappent.

La soirée se passa agréablement; 
il y eut chant et musique, etc.

La soirée sr termina par un succu 
lent goûter ’’Buffet Luncheon’’ qui 
fur servi par Mlles B. Simard et T. 
Smith.

I Tous se séparèrent à une heure fort 
avancée, emportant un heureux souve 
nir de rette jolie réunion.

UNE INVITEE

ALLEN NOUVEAUTES. 
St-Zacharie, Qu*bcc 77.

AVIS
A propos de décès

Afin de ne p«is encombrer ses co- 
oc»nes, le ‘‘Progrès’ avait décidé c'e 
ne plus publierles offrande* de merses 
et les tributs floraux dans les cas de 
décès. Comme plusieurs familles in­
sistent pour obîen r li publication de 
ces listes, il a été décidé que désor­
mais cette publication se fera, confor­
mément au tarif local de publicité. 
C’est d’ailleurs ce que font plusieurs 
journaux et le public en est satisfait.

DEMANDE DF.

Quand
désirez-vous
vous retirer

SOUMISSIONS
[■)#• •rvjmiftticn* mchfléf' -n "*»•--» 

“SOUMISSIONS” ••ront reçu** !- ID ;t 
1029 au plu» tard, à huit heur*» P. M., 
heur- «van A* r «r Mon»K- D^nat P-* 
m«r«. Notaire. 5-cr-tair- d-* Syrdlci d­
j» Paroi»** d- Ste Famille d- kéno**rrl. 
concernant lr* travaux reçu * pout la 
con»tructlon et 1- p«’ acbsvemr nt d'un-» 
égîl** à Kénogami

Chaque -oumi»»ion devra étr* accem* 
pngr>- d un chèque accepté rar un- \ n- 
çu- A charts du Ca-.-Ha et fait à l'ordre 
ce Me»»teur» le» Syndic» de li» P*roi»»e 
Ste.Famille d- Kénogeml. peur un rr.cn- 
tant égal à dix pour cent de la soumli* 
• ion.

L-* plan* -t devl» *-rent virlhl-» au nu* 
r-au d-* Architecte» »<>u<aigné» de 9 heu* 
re* A M. k 1 heur-* P. M.

L-a »oumi»*ionnaire» pourront »• pro­
curer un- cenie d-* plan- et d*vl» -n 
pavant S 15.00, montant qui leur »-ra re. 
ml» quand U* retourneront ce» plan» et 
devta.

M-»»i*ur» 1-» Syndic» n- a engagent \ »% 
k accep’-r U plu» ba»»e ni aucune d-» 
•oumi*»lon»
LAMONTAGNE. GRAVEL A BRASSARD.

Architecte».
Edifice Giroux.
CHICOUTIMI.

31-7-29 Tar: Ad. Cité.

des afTaircs et passer 
confortablement votre 
vieillesse? A 60. 65 ou 
70 ans? Le plus sûr 
rnoven est de contracter

w

une dotation échéant à 
l’âge voulu. Les verse­
ments sont étonnam­
ment bas. Ecrivcz-nous 
à ce sujet et mentionnez 
votre âge.

St-Gédéon. 31. — Spéciale. — 
MM. Sylvestre. Roland Lepage, 

de Jonquière, accompagnés de M. 
Joseph Néron, et ses trois filles Mlles 
Lydia. Etiennrtte et Georgette, de 
St-Gédéon. ont fait le tour du lac 
St-Jean; dans le parcours de leur
voyage ils ont visité leurs parent» nt 
amis.

mers. Le dangereux membre, de la C est notre concitoyen
• - ••• — — 1 -- - 1 «PC:caste des devorateurs d’hommes ou 

encore es "loups de la mer * com­
me les Anglais les appellent si juste-

man bien connu. M. Emile T,ï
btoy, qui 1 a capturé.

i»
«a,

Mille-Vache», 31. — D. N.C.
Un requin, et non de» moindre», ment, était tout bonnement m route j Un a pu vo.

M. Jh. Robertson eit allé aux! Mlle Marie-Blanche Caudreault, eut la mileneontreuie idée de s'enga- j m» Quebec et . ontrea on a-( ^up r •• r-qum,
Eicoumain» le 24 visiter la famille, de Chicoutimi, était l'hôte de Mlle ,roP *v«nt d*"» la d.rertmn ou- ge cependant.

»M. Mme J.-Elz. Lavoie sont | manche dernier les 20 et 2 ! juillet, 
partis le 24 pour Trois Pistoles.

Bernadette Gagnon, samedi et di - e“ du Saint-Laurent, ce» jour» der- fut interrompu.

On a pu voir ainsi un re^.

t c*cst heureux,— ' pi^d» et demi de longueur ' f
près de six cents livres. ft Peu;

ST-LE0NARD
MM. Azadc Cormier. Lucien Ar­

senault, Armand Lrspérnnce et Ed­
mond Brasset , tous de Kénogami,

St-Léonard. 30. — D. N. C. — étaient en promenade chez des amis, 
VA ET VIENT | dimanche, le 21 juillet.

M. et Mme A. Gagnon sont venus 
prendre le souper chez leur père,
M. Geo. Gagnon, le 21 juillet. | M. et Mme Léopold Gravel étaient

en promenade chez leur père, M, J.
M. et Mme E. Gagnon. M. et | Gravel, récemment.

.Mme Vilmond, tous de Kénogami 
étaient les hôtes de M. Jean Ga -
gnon, le 21 juillet. | M. Alf. Gauthier, de Jonquière.

était en promenade chrz si fille.
Mlle Floride Cormier, de Kéno- vime Veuve Louis Savard, le 21 

garni, est l’invitée de Mlle Réjcanne juj|lft.
Lespérance, pour quelque temps.

Mme Dominique Carbolyer, Mlle

Les tablettes

Mlle Bernadette Gagnon était en 
promenade à Chicoutimi chez des 
parents et amis, récemment.

NEVRALGOL FAGUET

C’est le nom du remède si efficace et 
si actif contre les rhumatismes, les né­
vralgies, “douleur dans les mem­
bres", grippe, mal de dents ou maux 
de tête. Prix 25cts, dans les bonnes 
Pharmacies.

M. Jean Gagnon était en voyage 
d’affaires à Chicoutimi, vi**dredi der­
nier. le 19 juillet.

M. et Mme Gustave Claveau, de 
Chicoutimi, et Mme Veuve Louis 
Claveau sont venus prendre le sou­
per chez M. Jean Gagnon, diman­
che dernier, le 21 juillet.

V
VA

îk

Cerfvoiant
©ifATI S
JJüec chaqueliuçede
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Mlle Cécilia Bouchard, de St - 
Irénée. ainsi que Mlle Simonne Gsu- 
dreault, de St-Coeur-de-Marie sont 
en promenade chez M. Joseph Néron 
c!e Sî-Gédéon.

Saint-Urbain. 31. — D. N. C.— 
M. Thomas Fortin, insp. parc 

tior.al, est de retour de Québec. M. 
Fortin s*c:t aussi rendu à Archam­
bault.

M. Alfred Godin, de la Sun Life 
Assurance, était de passage dans no­
tre paroisse, ces jours derniers, dans 
l’intérêt de sa compagnie qui compte 
beaucoup de clients, ici.

M. J. Côté et Mlle Pelletier, de 
Montréal, sont venus faire une usi­
té chez M. et Mme Menalque For­
tin.

G.-A. Couture
23:f rue Racine 
CHICOUTIMI

M. r* Mme Willie Fortin de 
Montréal, sont retournés en ville a- 
prrs avoir visité leurs parents et a­
mis.

L'ASSURANCE AMIE

MONTREAL
SAULT-AU-MOUTON

LIFE
! Sault-âu-Mouton, 31. —D. N.C.
; DIVERS

MM- R- Cimon. de Québec et H. 
Paine de Kénogami étaient de pas­
sage ici, le 19 en voyage d’affaires.

Incorporée en 1*0*. r*r Acte du Parlement. MUv Jeannette Bélanger et Ju • 
liette Bergeron, des Escoumains. é­
taient de passage ici. le 20.

Le Choix d’une Cie d’assurance-Vie
est d’une grande importance.
Avant de signer un contrat, cansultcz donc

J.-P. FORTIN $ Gérant do
“la SauveoarbeBureau. 137. ru» Racine. — Chicoutimi

TEL.. 7 « 5

M. S. Lemieux, entrepreneur des 
Escoumains. était ici, le 20.

MM. Jos. Pelletier. P. Martin et 
Jh. Robertson sont allés visiter leur 
familles aux Escoumains de 21.

Mme Vve Ph. Blanchette. MM. 
Antonin Soucy, l>o-Paul Langlois. 
Ths-Louis Lavoie ft Emile Martel. 
Mlles Rose-Anna Munning et Odi- 
luce Martel sont allés aux Escou - 
mains le 21.

CONSERVEZ LE SOUVENIR 
DE VOS CHERS DEFUNTS

Commandez dès aujourd'hui Vos Cartes-Souvenirs 
Mortuaires. Voyez nos Prix, ils sont les pins bas et 
de plus nous vous garantissons un travail supérieur.

LISTE DE PRIX

M. et Mme W.-R. Charlton et 
leurs enfants sont allés visiter le 21. 
leur mère. Mme \ Ve C.-J. Bélan­
ger des Escoumains.

Mlles Marianne, Gabrielle Bou - 
chard et Alberta Harvey sont allés 
aux Escoumains récemment visiter 
eurs parents.

M. J. Wright, de Donnacona. est 
ici pour quelques jours en voyage

12 cartes 
25 “

Avec
pho:**t*phia

collée

• '• »• >• »• •
• r*j • r» • •• nr • 2»85

A rte erol*«en»
photo grtphle

$1.50
2.25

AreephotORTAphi»uspumée

50 “ 7 fin• • • • • r»: t«j »»i 2.75 $10.00
75 " a et•• • j», • • *l»Oâï 3.00 11.00

100 “ ••• • • • -•• • • • 5.50 3.25 12.00
le 100 additionnelles . . 3.50 3.00 2.50

utez 10% à ces prix pour commandes, par la poste.

Choix varié d’images et de Prières
Téléphones 
457 et 651 ^bAGUENMy

12, Ave Labrecque 
Chicoutimi

GRANDE EXCURSION
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Chambre de Commerce

TORONTO, HAMILTON, 
BUFFALO, N. Y.,
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VISITE DE 
L’EXPOSITION 

DE TORONTO

S45.00
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a ». Toute» 
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l
R*n»«if n»m*nt» supplémentaire», 

rogramm», «te., sur demanda k J.* 
U. Crovaa Contant, Sacrétaira. 
Chambra d» Commerce, 25 Cat, rua 
St-Jacqu»a, Montréal, ou à P.-E. 
Ginerâi, agent da district du C. P. 
R-, Garo Windsor. Montréal.
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L’artiste vient de terminer son oeuvre. Quelque 
chose de IuLmême est passé dans cette peinture, 
qui lui vaudra peut=être la gloire!
Presque avec respect, il s'approche 
du tableau — de son chef-d’oeu­
vre! Encore quelques coups de 
pinceau et il inscrit le mot latin 
traditionnel, “Pinxit” (peint par), 
qu’il fait suivre de son nom.
Le Monde, maintenant, connaîtra 
son oeuvre. C’est par elle que son 
talent sera apprécié. Il a donné ce 
qu’il avait de meilleur — et il est 
satisfait.
Si le génie consiste à “prendre du 
soin dans l’exécution d’un travail” 
les Ateliers du “Progrès du Sague­
nay” en possèdent alors énormé­
ment—ils possèdent le génie de l’artiste qui est fier 
de réclamer la paternité de tous ses travaux.
Qu’il s’agisse d’un petit contrat de quelques cents 
imprimés ou d’un contrat de plusieurs centaines de 
milliers voir même du million, on remarque partout 
le même souci méticuleux des détails. L’Idéal de la

SPECiALITES
Livrets de Comptoir* 

Papier à pain 
Sacs à chapeaux, magasi­

nage, épicerie, etc. 
Boites à gâteaux, creton, 

habits, bottines, oeufs, 
etc.

Calendriers 
Miroirs-Annonces 

Impressions de luxe et 
en couleurs 

Librairie 
Gros et Détail

perfection est celui qui prédomine, la qualité n’est 
jamais sacrifiée à lu rapidité — et jamais l’idée de 
la production en masse, sous quelque forme que ce

soit, ne doit diminuer d’un iota 
l'efficacité du travail.
S’agit-il d’un billet de rafle, d’une 
en-tête de lettre, d’une circulaire, 
d’un volume, d’une brochure, d’une 
enveloppe, d’une débenture, d’un 
travail de luxe, etc., etc., rien n’est 
négligé pour en faire un travail 
parfait qui donne entière satisfac­
tion à notre client.
L’importance de cette constante 
attention à tous les détails, même 
les plus infimes, est d’une éviden­
ce telle qu’il est inutile d’insistei 
davantage sur les excellents résul­

tats qu’elle ne manque pas de produire. Les Ateliers 
du “Progrès du Saguenay” sont justement fiers de 
leurs travaux et iis n’éprouvent aucune hésitation à 
y apposer leur signature. Car ces mômes travaux 
ne pourraient nulle part ailleurs être effectués 
avec plus de soin, d’efficacité et de perfection.

I

CHICOUTIMI 
3 établissements

i
réléphone : Fchange privé

457 ??l

^ LES ATELIERS DE

IMPRIMEUR—LIBRAIRE—EDITEUR

JONQUIERE
RUE ST-DOMINIQUE 

Téléphone 
358

ES
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Le “Progrès”, c'est la voix de votre rcgioD; il est 
de votre intérêt que cette voix soit entendue: il n’en tient 
qu’à vous quelle le soit!

Si vous faites pénétrer dans lame populaire 
des idées bonnes, saines et justes, ce peuple 
s’élèvera à l’apogée de la gloire; mais si vous fai* 
tes pénétrer dans l’âme populaire des idées mal­
saines et impies, il descendra jusqu’à des abî­
mes innommés

M?r RUMEAU

nr«, i’» i v

LES SEMAINES SOCIALES
[Leur importance — Les enseignements qui s’en déga­

gent. _____
Le 26 août. Chicoutimi aura l'honneur en même temps que 

]£ plaisir de recevoir en ses murs les délégués des “Semaines Socia­

les*- .D'aucuns sc demanderont encore, sans doute, pourquoi tant
• congres, pourquoi ces “Semaines Sociales”. A ceux-là il faut
• ondrr. avec Léon X1IL que le catholique a besoin d’une pensée 

iortc. originale, organisée pour les besoins de notre époque; qu’il 
» * faüt «e “refaire une doctrine qui. tout en continuant l’impéris- 
cablc tradition de l’Eglise, soit en même temps notre doctrine; doc­
trine nouille, actuelle, pensée par des hommes d’aujourd'hui pour 
’ts hommes d’aujourd'hui et dans les circonstances d’aujourd’hui”.

as * *
Les “Semaine Sociales’’ ont pour but d’étudier la société : ce 

ruelle est ou ce qu’elle doit être, ses besoins et ses déficiences. El­
ks ont encore pour but d’intervenir pour préparer la “trouvaille’ 
ces règles de la justice sociale en étudiant les faits sociaux com­
me tels, et de les ramener à leurs causes et d’améliorer ainsi le sort 
ces individus qui font partie de la société grande ou petite.

Les “Semaines Sociales’’ ont aussi pour but. quoique indirec­
tement. d’aider celui qui a le devoir de se “dévouer” au bien pu- 
fcüc. Celui-ci, s’il est vraiment conscient de son rôle, doit être en 
contact avec toutes les disciplines scientifiques susceptibles de lui 
fournir des faits ou de l’éclairer sur les situations qu'il a le de­
voir de régler ou d'organiser. Comme l’écrivait récemment un pro­
fesseur d’université : “Le rôle de ces études sociales est de four­
nir une base à la “morale” des groupements, d’aider le législateur 
à devenir un moralisateur en même temps qu’un procédurier et 
un praticien.

w.t

..I

per.c

>» V

... . •

Semaines Sociales” étudient les faits qui se présentent 
::iété. Le fait social qu’elles auront à étudier n’est pas 

: naît de U société clic-même, mais bien celui qui trouve 
ne dans l’individu, son explication dernière dans quelque 

:ic! ou spirituel de l’homme.
-, la “Cité \ puisque c’est d’elle que l’on s’occupera 

prochaines assises de la Semaine Sociale, souffre de 
maL::e plus ou moins graves suivant que les individus qui la com­
poser* reuffrent eux-mêmes d’atteintes plus ou moins graves dans 
\rm droits d’hommes ou sont impuissants à subvenir à certains 
besoms matériels ou spirituels provenant d’un manque d’éducation 
social, d’entraves qui les en empêchent, etc...

* * *
Les études qui seront faites pendant ce congrès auront donc 

peur but de mettre en évidence ces faits sociaux noués à 1 existen­
ce de la cité, de mettre en relief les besoins matériels et spirituels 
ce ! homme qui y est incorporé.

A i aide de ces enseignements faits sans parti-pris comme sans 
passion politique, mais dans la fin seule d éclairer et de discipliner 
es esprits, les consciences chrétiennes trouveront l’occasion et le 
doyen de se former et d être capables, en toute situation de la vie 
pubiique ou privée, de trouver ou du moins de rechercher, avec 
-ne intention droite, et d appliquer les solutions chrétiennes aux 
multiples problèmes qui se présentent dans les différentes condi- 
î;on' de ia vie au sein de ces agglomérations qu’on appelle les cités.

* * *
Noble apostolat que celui que poursuivent les “Semaines So­

ciales , car elles tentent, à la lumière des enseignements de la théo­
logie catholique et des directives des Souverains Pontifes, de rca- 
mer à nouveau la sublime mission évangélique et de guérir les ma- 
4 es sociales des nations, c est à dire, des collectivités humaines. 
& ia société civile toute entière.

Les Semaines Sociales ’ marchent avec ieur temps. Elles s’en 
inspirent pour répondre à de nouveaux besoins, pour opposer la 
'erKf ^ l,r ^1Cnt à toutes les formes de l’erreur et du mal; en un 
rnct. e ,e5 cherchent à améliorer le sort des individus tant au point 
C'ue matériel que spirituel; elles s’efforcent de dégager la part 
clermle Problèmes envisagés plus haut. Ces problèmes, 

sojons-en surs, sont envisagés sous l’angle de l’observation, de l'ex­
périence et de la raison par I élite des Semaines Sociales. C’est ce 
w.onne toute la valeur à ces études faites par des hommes de­

vineresses. qui n ont en vue rien autre chose que le bien de la so- 
^ c et des individus qui la composent.
_____________ ____________ Abbé Ant, PROVENCHER

APRES VINGT ANNEES

FEÜL.-P. ÎODEAU
* 4. exactement 20 ans lundi.

juillet courant, vers cinq ligures 
Jioir. une nouvel^ sc répandit com-

tâi.M* Uâ,n*e Poudre dans la
pTi8J*l,te vi|,c dc Roberval: L.

• Bilodeau venait de mourir.
t commotion ne pouvait manquer 

L: rc Pr°f°ndr, et de s’étendre au 
L j.,4Ue ‘j *bord de surprise, car 

» unt n était que dans sa 55e
!8üiu’ PjS i^u”lverse* car il
L: 4,1 1 €Stime et de la considé-
iiti ° Srn.fra^$- Porté depuis plu - 
30 5 arîr‘^es a I* mairie, mêlé depuis 
v|i4ni a . fv,c intime et publique du 
c. *e qui ^ devait depuis quel-
i-7 “ cbarte de ville, doué

-urplus d une personnalité sobus-
tüL °! j,c’ d une scrupuleuse droi- 

? Q une attirante franchise, on
Qui .0n??l5Sai1. aus?,i une lensibilité 
k * puisait sous des dehors de 
mirj Ufric Pouvant tromper les rc - 
ft4rds lupcrficiels.

JLi\êh rf^u,c non sans regret la
i „d* »' ^v11' « i» -«i.

" M.' L"'1"' 1895
(5mf/el.ait p|L* occupé de politique 

1 a “qup pour lÿdrr les

Ses talents aussi contribuaient au 
prestige qu’on lui reconnaissait : une 
voix de baryton virile et sympathique 
qu’il manoeuvrait avec un goût ex­
ercé, un talsnt d’écrivain et d’ora­
teur qui s’était manifesté dans plu - 
sieurs journaux et mainte occasion of. 
ficielle, et. dans le domaine municipal 
une hauteur de vues qui lui faisait 
voir loin dans l’avenir, et une éléva­
tion d/» caractère qui n* lui permit ja­
mais de voir en tel contribuable un 
adversaire de la veille mais simple­
ment un ami aujourd’hui. Au moment 
où la maladie l’avait atteint en plei­
ne activité il surveillait, au prix d’u­
ne somme de travail augmentée en - 
core par la grave maladie du secré­
taire municipal la construction du 
superbe Palais de «Justice, qui devait 
servir d’abord d’hôtel de ville et qui 
était dû à ses persévérants efforts.

Pour ceux de la région, nous a - 
vons à peine besoin d’ajouter à c es 
détails celui de l’occupation princi­
pale du gagne-pain de ’Bilodeau le 
marchand”, comme on disait volon­
tiers. "En 1687, venait-ij d’écrire 
lui-même, dans un document intime
telrn.Â ulaiu iu m:

vel édifice, j’ouvris à Roberval un 
magasin qui m a fait vivre jusqu’à1 
présent’ . Lo peu d’amertume se ca­
chait derrière ces paroles, celle du 
négociant qui eût pu légitimement as­
pirer à amasser pour l’avenir, mais 
qui n'a guère fait plus que donner à 
ses enfav.ts U nourriture quotidienne 
du corps et de l’esprit. "Si je m é­
tais plutôt établi à X..., avait-il dit 
peu de jours auparavant à l’un de ses 
fils, je serais riche aujourd’hui”. 
Peut-être, lui fut-il répondu, mais tu 
nous a toujours prêché d exemple et 
de parole , l’obéissance aux volontés 
divines, et il est bien visible que ta 
carrière généreuse devait se dérouler 
au Lac-St-Jean; à défaut de fortu­
ne. tu y laisseras une oeuvre et un 
nom honorable et respecté” . Le 

malade, sur le lit d’hôtel qucbeccjuois 
où il se tenait la tête à deux mains 
n’avait rien répondu. Retourné le 

lendemain à Roberval à la suite d’u­
ne pénible journée en chemin dc fer, 
il arriva à sa maison sans pouvoir par­
ler à personne, monta s’étendre sur un 
lit qui n’était pas le sien, mais d’eù 
il pouvait apercevoir le lac et un cer­
tain jeune orme droit et beau sou? 
la lumière, qu'il affectionnait dans ce 
paysage. Et il ne se releva plus des 
attaques du mal qu’il subissait déjà 
depuis plusieurs semaines.

Quelques jours plus tôt, il avait 
eu la joie de revoir son fiis aîné, é­
tabli au loin depuis plusieurs années, 
et venu le consulter sur un projet d'é­
loignement encore augmenté, sc pré­
sentant sous la forme a une promo­
tion dans son emploi de banquier. 
Content et peiné à la fois, le père a­
vait fortement appuyé le projet, mai: 
cette émotion nouvelle n’était pas faite 
pour soulager ses maux de tête. Quoi­
qu’il en fut. son fils, sortant le len­
demain de la banque locale, le ren­
contra se dirigeant vers le vieil hôtel 
de ville, où se tenait alors les séance: 
des cours de justice. En l’absence 
du juge, le maire était appelé à sié­
ger comme juge, de paix contre une 
3or i de saltimbanque arrêté t oui* 
jeux de hasard malhonnêtes. "Vienc- 
tu me voir juger?” avait-il demande 
à son fils a\ee un reste de la bonne 1 
humeur qui donnait tant d’attrait à 
«on caractère. L* fils commençait 
à éprouver des pressentiments, et sui­
vit pensivement le ’’juge", dont l’al­
titude et les traits décelaient d’assez, 
sérieux symptômes. pauvre hère 
qui s’avouait coupable d’avoir esca­
moté quelques dollars, au moyen d’e- 
caiiies de noix et de boulettes de ca­
outchouc. n'était pas tout à fait in­
connu aux témoins; vingt ans plus tôt 
au moins, il exerçait parfois la même 
inch-». - d ms un Roberval d - 3^ 
rr.sircr.s à peine et il n’était pas si 
mauvais diable après tout. Le regard 
du "juge" souriait malgré lui. mais dc 
sa voix la plus sévère, il prononça : 
"Ethier. je vous condamne à quit­
ter la ville par le premier train”. Sur 
une observation de l’huissier. le con­
damné s’engagea à paver les frais de 
la cause. . . et ce fut la dernière 
condamnation prononcée par L. P. 
Eulodeau que les officiers de h Cour 
du res»e, regardaient avec un peu d’in­
quiétude. Puis il leva la séance et 
retourna à «es affaires, emportant de;
notes judiciaires, tels le nom du cou­

pable. le motif d'accusation, «te., etc. 
c üi c:. il te at encore et dont U repro­
duction photographique se fera peut- 
être un jour.

Vers la fin de ce même jour, par 
un beau soleil d'été. M. le Maire vint 
avec le même visiteurs, examiner lcr- 
travaux dc l’hôtel de ville. Les murs 
de granit noir ne s'élevaent encore 
qu’au premier étage à peine et nous 
n oublierons jamais de quel geste, nu- 
plaisant, mi-sérieux, il disait en les 
désignant: "Voilà mon monument!’ 
Ces paroles devaient recevoir, moins 
de trois semaines plus tard, une solen­
nelle confirmation , lorsque d’un com­
mun accord les ouvriers chômèrent 
une demi-journée de travail par res- 
P*:t pour celui dont le cortège funè­
bre passait lentement devant res murs 
en route pour le dernier repos.

U faudrait maintenant revenir aux 
débuts de cette carrière de premier 
plan, montrer à l'école dans la Beau- 
ce, le garçonnet à tête rouye et à 
voix impérieuse dont un ancien pro­
fesseur nous a parlé plus tard; le fai­
re. voir, à I 4 ans, exilé dans la ville 
de Québec, commis de magatin de­
venant peu à peu connu comme chan­
teur à l’cglise et jeune homme estimé 
au point qu'en 1661, vers sa J6e 
année, il épouse à Deschambault la 
fille ainée de l’un des négociants prin­
cipaux de Québec, devenu seigneur 
du lieu mais malheureusement dé­
cédé depui* une année. Léonce Bi­
lodeau était alors président de la j 
Sociclc StC’Cêdlc de Qircôvc et 
membre du Quator ^cal ce qui indi­
que assez la qualité des amis et rela­
tions qu’il s'était faits dans la vi:ille 
cupit-Lc. ' ir ne! r ont ensuite des rc *
vers de fortune, une année à St-Ray- 
mond. sur le premier tronçon Ju che­
min de fer en construction dont tou* 
le pays parlait alors. La région si pro­
metteuse du Lac-St-Jean. comment 
ert esprit vif et ce coeur courageux 
ne s’y seraient-ils pas laissé entraîne» 
l’un drs premiers? Il partit en été 
accompagné d’Ulric Barthe, l’cmi- 
nent journaliste d’alors qu’il comptait 
parmi scs amis. A St-Raymcnd ri:- 
taient une épou«e courageuse et trois 
Jeunes cnfanls qui le rejoindraient 
deux ou trois mois plus tard, car 
en .’rerrevant la grande nappe d’eau 
semblable à une mer, le jeune m*r - 
chanc avait etc saisi au fond d- l’â­
me: "Ah! Je \cux m’établir eî mru- 
rir sur les bords du Lac St-Jcan!” I! 
choisit dans le village l’endroit où i’or. 
voyait le mieux 1- Lac, acheta une 
maison où il ir talia des tablettes ri 
un comptoir et "'m 1687. j’ouvrù 
à Roberval un magasin qui m’a fait 
vivre. . ."

Il a été mêlé à tout ce qu’a connu 
de progrès et dc dé\clopp^mcnt c* 
te région aux espoirs illimités. 11 la 
fit d’abord connaître au loin par d" 
articles de journaux, de? "Courrier: 
de Roberval" que le rédacteur de 
]’"Electeur" signalait presque à cha 
que fois à ses lecteurs, mais qui n’^» 
avaient guère besoin Ceux-ci ass; 
tuent ainsi aux menus événements cl* 
h vie lointaine des colons , laconti 
d’une plume alerte et vive. On leur 
disait la beauté des récoltes, Earn-

Départs Réguliers pour

QUEBEC
| ^E vapeur “Saguenay" quitte Chicouti­

mi pour Québec, à 6 heures a.m. 

(H.O.E.), tous les mardis, vendredi et di­

manche.

Escales à Tadoussac, la Malbaie, et autres 

ports entre Chicoutimi et Québec. Départ 

dc Québec, les lundi, jeudi et samedi, à 8 

heures a.m. (H.O.E.).

On bo renseigne oi on réserve sa cabine out bureaux des

CANADA STEAMSHIP LINES
Chicoutimi
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pleur des terres libres, le succès des» 
premiers arrivés. Leu peu 1* rôle mis­
sionnaire des antiques Relations des' 
Jésuites; et les colons venaient, ve­
naient. Normandin était encore désert 
cù quatre ou cinq grandes paroisse* 
s’étalent maintenant, que traverse le 
chemin de fer. Saint-Félicien ’’sor­
tait du bois" comme on pourrait dire, 
et triomphe aujourd’hui dans tous i?« 
pamphlets photographiques, avec sa 
belle église et la large rivière que re­
foulent les eaux captées du grand 
lar ; et qui din la beauté de St-Pii- 
me aux yeux de* agriculteur* des . eu* 
comtes la voyant pour la première 
fois?

Et tout cela, à peu près, était h 
faire, tout cela était en germe dans le 
coeur et les bras des premiers calons 
dont les noms se pressent en foule 
lorsqu’on évoque cette époque de cou-; 
ragr et d’enthousiasme. Mais deman­
dons-nous seulement ceci: Parmi tou* 
ce hommes robuste, ces femmes héroï­
ques et gaies, tous pleins d? coeur, 
exaltés par la grandeur de F oeuvre à 
laquelle le Seigneur les invitait à col­
laborer. qui mieux que L. P. Bilo­
deau, avec son âme d’artiste et dc 
patriote était fait pour les com - 
prendre, les apprécier, s’attacher à 
eux de toutes les fibres de ce coeur 
dont il dira à la veille de sa mort : 
"D’un- extrême sensibilité qui me 

fit beaucoup souffrir... je crni« 
n’avoir jamais manqué à la fidélité 
envers mes amis”. Il eut pu être noir* 
modest- et dire que de toute con âme 
il s'était donné aux hommes, aux fa­
milles et à la région où Dieu l’avait 
placé avec une visible intention pro­
videntielle. Nul n’a regardé d’un o?i 
plus attentif le spectacle intensément 
canadien qu’offrait cette "entrepris-!” 
patriotique, avec ses multiples aspect 
rudes et déiicats à la fo; ; nul n’a eu 
plus à coeur le progrès dan« l’ordre 
religieux de ce nouveau domaine du 
sang français. Nul n’a saisi c’une 
âme plus haute la saveur intense dc 
cet*'» vie isoler, concentrée sur <*lir 
même mai? relevé* des traif« d’un r !■ 
toresque grandiose eu familier tour r. 
tour.

Loin de nous cependant, l’ir.ten • 
tion de monopoliser autour d’un nom

ARCHITECTES

la totalité de ce qui s’est fait d’éner­
gique et de courageux dans i’histoire 
des commencements du Lac St-Jean.
Tout au contraire, nous n’avons voj 
lu en cet anniversaire, qu’évoque; le 
souvenir de l’un de-; hommes parmi le. 
plu; rep»é entatifs qui se soicn* trou­
vés groupés dans cette rc, ion, et 

qui l’ont pou*«é de l’avant, chacun 
selon *es aptitudes et la part de tâ - 
che qui lui fut réservée. Il serait fa­
cile d’aligner une liste importante cîc 
noms, parmi les vivants comme purin 
les absents éternels; mais cette liste 
serait trop longue, et du reste beau­
coup de nos lecteurs la devinent faci­
lement. Nous a\ons cru qu’ils ne nous 
blâmeraient pas de faire ainsi revivre 
pour in instant, et bien imparfaite­
ment, l’une dc? personnalités les p! :. 
attachante'- eue la Providence ait vj« 
citées, avec tint d’autres, dans l'une 
des plus belles légions de notre gran- ^ 
de province catholique et française.!--------------------

Manufacturier
E. B.

Ottawa.

CARTES
d’Aflaires et Professionnelles

3*

Architectes

LAMONTAGNE, GRAVEL ET BRASSARD
ARCHITECTES

Ail. Lamontagne, Arcbt. diplômé de PA. A. P. C 

Arm Gravel, Arcbk. diplômé de l'A. A. P. Q.
#

Sylv. B»aatard, Archt. PA. I. A. A.

Téléphone 356 CHICOUTIMI Edifice Girou*

MANUFACTURIER

LE SAINT-PERE CONNAIT 
LA RUE RICHELIEU

Les membres du Consistoire inter­
national des Bibliothécaires . qui «? 
tenait récemment à Rome. or:t été rc 
çus au Vatican par le Saint-Père.

On raconte que Pie XL parcou 
rant leurs ranrs agenouillés. ’e<t ar- \ 
rété devant M Roland Marcel, di­
recteur de la B.bhothèque Nationale | 
de ! Jaris et lui a dit :

—Où donc vous ai-je rencontré?
_ sticnale I I 

de Pari*. Très Saint-Père. C’fft à lai I 
table située près de la troisième fe • 
nétrr. à droite qu’a souvent travail­
le Mgr Ratti.

Le Pape séria la main du distingue

ULDERIC BEDARD
MANUFACTURIER DE

FOURRURES
Aaiortimcnt complet do fourrure* 

du p r i n t e ni p •
Vente et réparation de manteaux 

de fourrure» a prit réduit», 
pendant L» i.mon» de pno*c«np» 

et d cto
24 1. rur Richelieu. QUEBEC

Architecte
WiJbrod tube . Ingénieur C : vil

RAOUL CHENEVERT
ARCHITECTE

143, rue Rxcine, Tél.i 8S5
CHICOUTIMI

20 li d'Aiguillon. Tel.: 2-M66
_ QUEBEC

1 ?

AVOCATS
Avccat

•«. i.*.. ,«n

D*ma.. :-j le M«nuel traitant drt Drrvwtn, 
marque* de crmrrertr, et?

, . p... .. . » FÆARJON & MARIOM
—A La b;oiioiheque [Nationale11 . • •— - * “ VA, ru» l.mteriité, Mentrtol
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bibliothécaire et lu: •: p m -ouriant: |
—C était le bon temps.

a
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GOSSELIN & GOSSELIN
AVOCATS

Cor» d»s rur % Cartier et Lafontam» 

T'rê* du Palan de Justice 
Te!., 23C, Edifice Pednault

CHICOUTIMI

NOTAIRE

Notaire

1 ffîgl&ï

7.0**rf-F^cK»4 Voile t-aninn yer M J7
Vn qiifttu-r d'initrunen!» à mrde» jot-er» 
A rvi e - • * rir C'.ozr r.~v. Gavotte francai e 
de M.ir’mi. et Moment Muiicai de Schu­

bert

% r —l o;ehf»*re de* StuQio» de Chi 
'H- .• tnttra plmiiuti numéro» dont

ELZEBERT P0ULI0T
.Notaire

Fort-Alfred, Clé Chicoutimi

FA b H JQr i; ES A U CA N A O A co\M es r>\\5 u; monde i.ntilr

COMPTABLE-VERIFICATEUR
^ ‘«U -M a^» _____

Comptable
• mu mm . ------- , . , _ _

Spes.ia|ité i Audition munie!

ANTOINE CLOUTIER
c. p. A

COMPTABLE UCENCie

147. Côte de la Montagne,
QUEBEC

Le r»:i! h cm ter Anns 
l'histoire ancienne 
11 moderne, dent on 
trouve !e portrait et 
l'autographe dans 
tour, les villes et vil­
lage* de tous les pays 
du mande et King 
C. Gillette.

i

1 r.ENTISTt
Dentiste

Dr PAUL RiVERfN
OeQtute.

335, rue Racine. Chicoutimi 
^ du Th.4âîre

Tel. 880. Résidence 432
Cur en u ouvert de 7 « 8 h. le soir

Cf/ucdt,
MEDECINS

Medecia

L’acicr Gillette, de? ninrhinr» et de* méthodes d'insnerlion 

précises des perfectionnements constants

durant 27 années de fabrication ieli»-s sont

les raisons tie la vogue phénoménale des Lames Gillette 

Authentiques dans le monde entier et votre

garantie de performance parfaite par toutes conditions.

Exigez donc toujours les Lames (fillette 

Authentiques.

Dr G.-WILLIAM TREMBLAY
Diplômé de» Hôpitau» d« Pari» 

et do Naw.York
Spécialité : Veut, Oreille». Ne» 

et Gorge

BUREAU f 191, Rue RACINÏÏ
Ldibcc : f^nque de Montréal 

TEL 353.

SYNDIC AUTORISE

i i

ÏI.LFTTL SAFETY RAZOR COMPANY OF CANADA UMITFO MONTREAL

Véritables
Lames

Syndic Autorisé

R. Ernest LEFAIVRE.
L.I.C., L A.

Comptable et Liquidateur
Auditeui. Ltquidatnu» de Faillite» 
Compétence et diliK^o^0 appor­

tée» don» le règlement do com- 
promt» antre débiteur» af créan­

cier». et collection de compte».

147, Côte de la Montagne,
QUEBEC
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R.#fr»tn. -i- Kret»Jer
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Les Lames Originales . . . 
et le Stunriard Mondial A la 
fruité de 27 année* de perfec­
tionnement*» continuels.
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RESULTAT

LES YANKEES ONT GAGNE LEUR
6e VICTOIRE CONSECUTIVE

Les Cubs vont toujours de l’avant.

LES AUTRES PARTIES

LIGUE nationale

coups simples et un but volé donnè­
rent le point décisif. Les Cardinals

Les Cubs gagnèrent une autre par­
tie dans la course aux championnat* 
de la Ligue Nationale en blanchis­
sant le* Braves par 4 à 0, tandis que 
les Pirate* succombaient devant le* 
frappeur* de Philadelphie.

Sheriff Blake n’accorda que !> 
coups sûrs et fut merveilleusement 
appuyé par ses coéquipiers qui r.’exé­
cutèrent pas moins de 4 double - 
jeux pour le sortir der. mauvaises 
passes.

Six lanceurs des Pirates ne eurent 
arrêter les terrible* frappeurs des 
Quakers et les Phillie* remportèrent 
la victoire par 1 a à 5. mettant fin 
à la pu.gne qui 1rs poursuivait de­
puis quelque temps. Les Philadel­
phie frappèrent 18 coups sûr* pour 
<27 buts, Klein, "Whitney et Hurst" 
frappèrent des coups de circuit. Le 
32ième d- Klein fut frappé à la 
2ième reprise, alors que deux hom­
mes étaient sur les buts.

Pour la quatrième fois cette sai­
son. Fred Fitzimmons blanchit les 
Red*, sortant victorieux d’un duel
de lanceurs contre Jackie May, parité 9ième reprise, Uhle n’accordi que 
3 à 0. Le lanceur des G ants n’ac- 4 coup* sûrs, dont un coup de cir- 
corda que 6 coups sur* et les tint très cuit par Jimmy Fox et il avait le 
espacés et les hommes de McGraw 
r.’en obtinrent que 5 de May. Les 
trois point* furent enregistrés à la

Les Cardinal* gagnèrent la premiè­
re partie de la série avec Brooklyn fois en lieu 
par 10 à 9. dans l 1 reprises. Deux point et plus.

à se retirer. Le deux-buts de Dykes 
sur les balles de Graham fit rentrer 
Fox. égalisant le score. Simmons fit 
rentrer le point décisif par un coup 
simple à la 1 Oième reprise.

Les Senators sortirent de leur tor­
peur et comptèrent 14 coups sûrs 
contre les balles de 4 lanceurs des 
St. Louis, gagnant la partie par 1 1 à 
9. Tou* le.* Senators, à l’exception 
de Hadley frappèrent au moin* un?

sûr et comptèrent un

Cleveland triompha de* Red Sox 
par 1 1 à 4, portant à 4 le nombre 

comptèrent 4 point* sur les halles de ' dç victoires consécutives. Les !n- 
Doug McVi ecney à la ôième repr.se jj
e* annulèrent l’avance des Robin*. 
Des coup* de circuit par Orsotti et 
Sherdel marquèrent le ralliement d*$ 
Cardinal*.

LIGUE AMERICAINE

Le* ^ ankees gagnèrent leur ôième 
victoire consécutive hier en triomphant 
des White So\ par 7 à 3* A h fin 
de li ô.ème reprise le score était de 
2 à 2. ce fut alors que les ^ ankees 
«r portèrent à l’attaque comptant 4 
points qui leur donnèrent la victoi­
re. Chaque équipe compta un point 
à la 8ième reprise.

George Uhle faiblit à la Ojrme 
reprise et Bob Grove remporta la 
victoire dans un duel de lanceur* à 
Philadelphie, les locaux sortant vic­
torieux de la partie par 3 à 4. dans 
une joute de 10 reprises. Jusqu'à cet-

ian* tombèrent à bras racourcis sur 
les balles de Morris dans les deux 
premières reprises, comptant assez 
de points pour gagner la partie. 
Morgan mena l’attaque des Cleve­
land avec deux coups simples, un 
deux-buts et un trois buts.

LIGUE INTERNATIONALE

dessus par le score de 4 à I. A la 
reprise fatidique. Al Simmon* frap­
pa un coup de circuit, alors qu’un 

7ième reprise, Andy Cohen frappant! homme était sur les buts et Fox suivit 
un coup de circuit. 1 avec un coup simple qui força Uhle

POSITION
A Montréal, le bras de fer du chef 

Hogsett conduisit le? Royal* à la 
victoire et le gaucher local triompha 
de deux lanceurs des Leafs, Gibson 
et Samuels par 2 à 1. C’est la 1 7iè- 
me victoire de la saison de l’as local 
rt cette victoire mit f.n à la «oi­
gne qui poursuivait les Royals depuis 
quelque* jours.

Rochester gagna par 9 «à 4 à Buf­
falo. Cette victoire augmente l a - 
vance des champions, qui sont nam- 
tenant 7 parties et demie en avant 
des Leafs, vaincus à Montréal. U- 
nr combinaison de 3 points, des er- Buffalo 
reurs et 3 coups simples à la troisiè- Newark 
me repr.se et deux autres points à U' Jersey City 
4icme, sur des coups de circuit suc-1 
cessifs de Collins et de Watkins 
donnèrent la victoire aux Red Wings.
Le coup de circuit de Collins est son

DES PARTIES
LIGUE INTERNATIONALE

Montréal 2. Toronto 1 ;
Rochester 9. Buffalo 4;
Baltimore 8. Newark 4.

1ère partie:
Reading 3. Jersey City I.

2ième partie:
Reading 10. Jersey City 6.

LIGUE AMERICAINE

New-York 7, Chicago 3; 
Philadelphie 5, Détroit 4;
Cleveland II. Boston 4; 
Washington 11. St-Louis 9.

LIGUE NATIONALE

New-York 3, Cincinnati 0: 
Philadelphie 13, Pittsburg 5; 
Chicago 4, Boston 0:
St-Louis 10; Brooklyn 9—Il repri­
ses.

ASSOCIATION AMERICAINE

Indianapolis 8. Kansas City 9; 
Columbus 22. Minneapolis 13; 
Louisville 2. Milwaukee 8;
Toledo 4, St-Paul 9.

CE QUE DIT LE 
DERNIER BULLETIN,

DE LA VOIRIE
Le Bulletin Officiel du Départe - 

ment de la Voirie publie les articles 
suivants qui intéressent particulière - 
ment la région. II donne l’état de la 
route No I 3, entre Québec et Chi­
coutimi et aussi fait part de certains 
changements à la Traverse de St- 
Siméon.

ROUTE NO 15
Qucbec-Chicoutimi tour du Lac- 

St-Jean. — 324.96 milles. Bon de 
Québec à St-Siméon.

De St-Siméon à Grande Baie che­
min en construction et passable par 
temps sec.

De Grande Baie «à St-Bruno: bon.
Tour du lac St*Jcan. En construc­

tion entre Dolbeau et Albanel.
Hebertviile-Qucbec via le parc des 

Laurentides: en construction et impas­
sable jusqu’au lac Jacques-Cartier. 
Du lac Jacques-Cartier au lac à Noel 
chemin en construction. Passable par 
temps sec impassable en temps de 
pluie. Du lac à Noël à l’église de 
Stoneham, chemin non amélioré, mais 
passable en tout temps. Ben de l’é­
glise de Stoneham à Québec.

DES CLUBS
LIGUE INTERNATIONALE

Roch-stfr 
Toronto 
Baltimore 
Montréal 
Reading

G P 
66 41
60
55
56
52
53 
50 
36

50
50
53
52
56
56
70

FC 
.61 7 
.545 
.524 
.514 
.500 
.486 
.472 
.340

Quand voui .... quelque cho.c À vendre, k louer, t échanger, a obtenir, è trouver, recoure. À Du|

ANNONCES CLASSÉES
G annonces de 25 mots pour $1.00 — Succès assuré — Ef.ayez dé, eujourd hu

LIGUE AMERICAINE

; ■

JL £jY<=>

Philadelphie 71 26 .732
New-York 59 33 641
St-Louis 52 44 .542
Cleveland 50 46 .521
Détroit 47 49 .490
Washingto» 36 56 .391
Chicago 38 60 .388
Boston 28 67 .245

En vue d’accommoder les touriste* 
et d’éliminer la route en construction 
entre St-Siméon et Baie Ste-C.itheri- 
ne, ain*i que la traverse du Saguenay 
entre baie Ste-Catherine et Tadoussac 
la compagnie qui fait le service de la 
traverse du St-Laurent a modifié le 
parcours et l’horaire de son bateau. 
Le bateau quitte Rivière du Loup tous 
les jour*, dimanche excepté «à 8h. < 3 
A. M., heure solaire. et 
se dirige directement vers 
St-Siméon. Arrivée à St-Siméon à 
lOh. A. M., arrivée à Tadoussac 
à midi. Le bateau repart de Tadous- 
*ac à 4h P. M. pour St-Siméon et il 
laisse St-Siméon à 6h pour la Ri­
vière du Loup.

Tarif des Annonces Classées 
Téléphone, 457

‘I.—Evénement», fiançaillei, maria­
ge», naissances, décès, services an­
niversaires, In memoriain, remer­
ciements, assemblées.
Maximum 60 mots. 1ère *n»ertion 
$0.50. Chaque insertion subsé­
quente. $0.25. Chaque mot addi­
tionne 1 $0.0 I.
Le tarif ci-dessus est pour du 
comptant seulement. Nous char­
geons deux fois plus si l'annonce 
n'est pas payée d'avance.
Ces événements sont publiés gra­
tuitement dans le carnet social et 
dans les courriers.

2—Annonces Classées Courantes 
Téléphone, 457

50.01 sou le mot, 6 insertions 
pour le prix de 4.
Les annonces classées doivent ê­
tre consécutives.
Surcharge de 50pour petites 
annonces avec bordure, caractè- 
tèrrs ou titre spéciaux.
Le tarif ci-dessus est pour du 
comptant seulement. Nous char­
geons le double si l'annonce n'est 
pas payée d avance.

A VENDRE
A VENDRE.—Ford Cah^'olet, modèle 

1029. n ayant que J.000 m^.es. Bargain 
Û un prompt acheteur. S'adresser nu No 

15 «ue f’aradia ou au 'Trogrèa du Sague-

A VENDRE. — Lapins Chinchillas et 
Angoras enregistrés n vendre. Ferme de 
M. J.-E -A. Dubuc. S'adresser 4 M. Mar- 
cham. téléphone 561, J.N-O.

U VENDRE. — Maison et terrain situés 
au coeur de la ville de Kénogami. terrain 
100 par 1)5, cour à bois de chauffage, 
commerce bien établi depuis 10 ans. Con­
ditions laciles pour prompt acheteur. 
Aussi I I maisons et 35 lots 4 b&tir 4 
vendre. S adresser à J.-O. Lacroix. Mar- 
chang-Général. B P. Ô0, Kénogamt.

12-4-20 J.N.O.

A VENDRE. — Terre fertile, propre à 
la grande culture ou à In culture maraî­
chère ou fruitière à vendre dans la val­
lée du Richelieu. Superficie: 72 arpents. 
compUfement défrichés, bonne résidence; 
bâtiments en bon état; à proximité d'un 
village. Prix modérés. S'adresser par let­
tre ou 4 D. Beaudln. au Progrès du Sa- 
guenaJ 12*4 20 J N.O.

A LOUER

TERRE A VENDRE. — Belle terre à 
vendre à sacrifice. Conditions de paie­
ment facile, grandeur 200 acres, terrain 

1st. tout près de It frorr.agcr:e et de 
école. 2 milles de l'Eglise, sur chemin 

gravelé. avec roulant complet, ensemencé 
60 minnts.

Achille
J.N 0.-20.6-29

F
pour autres détails, «'adressez 
Tremblay, flt»FulgiHCt«

VENDRE. — Un 
ue neuf, à vendre, â 

sser o 55, Avenue Bégin,

phonographe 
bon mari

_ pres- 
rché. Sa* 

Chicoutimi.
J N O

Nouvelle méthode
L’Angla.s enseigné par la poatt 

sucer» garanti par écrit, en 2 moi» 
20c la leçon. Ecrivez pour détails. A 
dressez ô A.-F. Fortier, St-Ubald, Cte 
Portneuf._____________ R.2136-1 l-l-3üp

PIECES VERITABLES

FERME AVICOLTE. Val Racine pour 
oeufs frais, poulets à la livre, vous aurez 
entière satisfaction chaque fois que vous 
vous adressez à Jean-Marie Tremblay, 
Val-Racine, Rang St-lgnace, Tel. 4M!.

10-6*29

A VENDRE. — Restaurant et salle de 
neol a vendre â de très bonnes conditions. 
Trè» be*u poste d'affaires.- Abandon peur 
cause de santé. Pour informations s'a* 
-’r-rser à 1 agence du ‘'Progrès du Sapue* 
r-v ’. a Jonquière. 31*7*29
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LIGUE NATIONALE

Chicago
Pittsburgh
NewA o:k
St-Louis
Brooklyn
Boston
Cincinnati
Philadelphie

62
58 
• ^ ->j
48
42
41
39
37

30
35
44
48
53
57
57
58

.674

.624

.556

.500

.442

.4i8

.406

.369

COMPAGNIE PAQUET, LTEE
157-173 RUE ST-JOSEPH, QUEBEC

LE PLUS GRAND MAGASIN A RAYONS a L»Ei
Nous sp;cialisons dans les lignes suivantes;

DE MONTREAL

Lingerie pour dames et enfants.
Vêtements pour dames et en­

fants.
Chaussures pour toute la fa- 

mill*.
Vêtements prêts-à porter ou 

Taita sur mesure pour Messieurs, 
Jeunes Gens et Garçons.

Chapeaux pour Messieurs, Da­
mes et enfants.

Fourrures de toutes sortes.
Ornements d’égîis-j et articles 

de tous genres pour le culte.
Fleurs artificielles
Gants de toutes sortes pour 

Darnes et Messieurs.
Marchandises à la verge pour 

vêtements de domes.

CouverturesToile. Cotonnad 
de lit. etc.

Valises. Mallettes. Sacs à main, 
etc., etc.

Musique en feuilles. instru­
ments de musique. Rouleaux 
pour piano automatique.

Bijouterie, Parfums, Articles 
de toilette.

Jouets pour enfants. Bicycles 
pour hommes et damej. Tricy­
cles. etc.

Meubles de toutes sortes pour 
maisons privées, bureaux, etc., 
etc.

Garnitures de maisons dans | 
tous Je$ genres, faites sur ordre , 
ou autres.

Demandez nos échantillons et nos prix.
Nous apportons une attention toute spéciale aux commandes par la poste.

I

Couvertures de planchers ; ta­
pis. carpettes, pxélarts, lièges ou 
autres.

Luminaire» électriques de tou­
tes descriptions.

Papier-tenture (tapitaerie) — 
un choix n nul autre pareil.

Gravure» encadrées ou autres 
— Miroirs de toutes dimension», 
pour convenir A tou» les appar­
tements. Confiez-nou» l’encadre­
ment de vos gravure» »i vous en 
avez.

Argenterie —- Porcelaine — 
Marbres — Bronzes — Cuivres 
etc.

Ustensiles de cui»in- et acees- 
roires de chambre de bain.

30ième de la saison.
A Baltimore, les Orioles rempor­

tèrent leur 5ième victoire consécu­
tive en triomphant des Bears dans la 
dern.ère joute de la série par 8 à 4. 
Bill Clarkson lança toute !a partie 
pour les locaux et n’accorda que 9 
coups «urs bien espacés. Il aida à 
remporter la victoire en frappint un 
coup de circuit à la 2ième reprise, 
faisant rentrer un homme en avan* de 
lui et par un coup simple à la 7iè- 
me reprise, faisant rentrer un autre 
point. Les loraux cognèrent I 4 coups 
sûrs contre Pruett et les groupèrent. 
Johnny Ncun obtint 4 coups sûrs. 
La y ne frappa un coup de circuitt 
ainsi que Lutzke pour Newark.

Reading gagna toute la série con­
tre Jersey City en remportant une 
double victoire hier aux scores de 
3 à I et de 10 à 6. Jess Fowler, 
l’as gaucher des Keys, n’accorda 
que 3 coups sûrs aux Cals qui au • 
raient dû être blanchis dan* la pre-j 
mière joute. “Dutsy” Rhodes lança* 
une bonne partie pour les Skeeters; 
mais ne put faire aussi bien que Fow­
ler. La deuxième joute vit les frap­
peurs des deux équipes s’en donner à 
coeur joie, les Keys obtenant la pal­
me dans ce duel mouvementé.

FUNERAILLES DE 
MME J. LAROUCHE 

A JONQUIERE
Jonquière, 31. — D. N. C. — 

Mme Joseph Larouche. dont nous a­
vons annoncé la mort, ces jours der­
niers à l’Hôtel-.Dieu de Chicoutimi, 
a été inhumée ce matin à Jonquière.

La regretter défunte, née Anna 
Larouchr. laisse après elle pour dé­
plorer sa perte quatre enfants dont 
trois garçon* et une fille, son mari 
M. Joseph La roue he (à Noël) son 
üère. M. Louis Larouche et urv- fou­
le d’autres parents qui tous condui­
saient hier matin le deuil aux funé­
railles que dirigeait M. Léon Caron, 
fils de M. Charles Caron, entrepre­
neur de pompes funèbres.

Mme Larouche e«t morte de* sui­
tes d’une grave opération qu’elle avait 
dû subir à l’hôpital. Elle était âgée 
de 45 ans.

MOTEURS & SERVICE LTEE 
317, rue Racine. Chicoutimi

Tel. 172

A
compt-». 
hlemer* * 
rirçau 
Racln

VENDRE. — Un McCetkey d- 200 
2 Show-cain, et différrnt» ameu- 
du magasin Gagnon et Cau- 
■»dre»»rr au Magasin 127 rue 
•soailm! J. N. O.

!
STORAGE-FOURRURE

TOUTES FOURRURES qui nnui seront 
confiée» maintenant pour être réparées ou 
transformée» seront »toré»« gratuitement. 
Grand choix dan» fourrure» r-.e printemps. 
Spécialité: Martre de Roch». Vison. Ren»rd 
de toutes couleur*, etc. Commande» pour 
manteau mouton Pet»e. rst mu*ké, «eal 
électrique pour ltvrai»on a 1 automne, au 

lus fca* prix de l'année: J R.-L. Bilodeau. 
6) rue Racine. Chicoutimi. Tel 426. f.N.O.F.
J.-Edgar Tremblay: Courtier re»pon-

sable établi en 1917. 96 rue St-Dorrslni- 
que. Centre et Dubuc 146. Achat. %ente 
et échange de propriété*, industrie et 
commerce de tou» genr** et de toute» va­
leur». ville ou campagne. Occavion» d af­
faire» nombreuse» et DIVERSES.

Attention: — Pour vendre ou échanger 
idement votre propriété, commerce, hô- 

re». terrain», voyez J -Eicar T rem- 
b!ay, courtier. 04 RUE S F-DOM INIQUE, 
Jonquière. R 1402 10-8-29.

A VENDRE. — Auto Chevrolet Sedan 5 
r’.ace» 4 vendre, en bonne* condition». 
Très bon marché A faire. S'adresser â M* 

Boîte postal? 166. Chicoutimi ou par 
téléphoné, 846, de 5 heure» â 6 heure* et 
demi du soir. J. N. O.

A VENDRE.—Avi» aux Jeune* marié» 
Ménage de 4 appartement* 4 vendre À uon- 
ne condition, cause de départ. S adresser 
à Egide Morin pharmacien. 297B rue R»ei. 
ne. Chicoutimi Ne» 9701 — 7-6*29.

FERME A VENDRE—No 510—Une de» 
meilleure» ferme» du Canada jaour 1 indu»- 
*r<e t liti* re ou 1 élevage. s,tuée Centon 
1 F.st. pre* chemin fe-. route nationale.a *•* .AA ^ .Au-delA 400 acre». 250 prairie. 100 pA 

5 chevaux, 60

rapiden 
tel, ten

Carde-malade ayant expérience 3 adres* 
*er à Mme Alphonse Menard, Rang de 
l'Eglise, St-Ambroise, Q fhl. 31 7*29.^

AVIS. — Il e»t strictement défendu de 
cueillir Ce* bleuet» sur le* cap» ce M. 
Maurice Tremblay A 3t Fulgence de Chi­
coutimi Ceux qui seront surpris A en­
freindre ce règlement seront poursuivi» se- 
Ion la loi. R. 9)97.

Dr* offrandes dr mess?*, bouquets 
spirituels rt témoignages de ivir.pa - 
thirs, ont cté dépo*és en grand nom­
bre sur l.i tombe de la défunte.

Le “Progrès du Saguenay” re­
nouvelle à la famille profondément 
affligée, par le deuil cruel qui l’at­
teint l'expression de scs vives et sin­
cères condoléances.

Fumez
Ue Cigare

OSiONi

AUX POINTS

turae*. balanc* *n boi». 
bestiaux, porc».

Instruments aratoire» au comptât. PA. 
turage* «uo-rbe». eau abondamment Pré­
sente récolte ffeu belle apparence Elec- 
tnrtté, maison, bâtiments

Grand» m.*»»on bain, fouenaîse. foyer. 
t_ e-» rfri:é pour maison .et bAtiments,

Ftabl- 2CO*4a, »ous*ha»«e*nent en cl- 
ment a rrommoda r ion pour 160 tête. *n. 
nexe 30x40. box Stalle; autre étable 40x30 
accommor: a tmn Jeune» bestiaux ou mou- 

Ecurie A Chevaux 40x60; Grain-rie 
16x25. Trol» Silo» er> ciment.

Prix sisonn Comptant $8.000 Balan­
ce termes facile*, à 5 p. e.

G.-H. Vaillancnurt. 6669a ChrUtoph- 
Colomb. Montréal. 7 g.sq

FERME A VENDRE. -No 2 70.—OCCA. 
^9,^* EXCEPTIONNELLE.— rerm- modèle, 
me .aille, diplôme gouvernement provincial, 
un mille du village >50 acre, inaurpa»»*. 
ble. queîlté. propreté.

‘° vV,hri* * J*’*ne* beatiaux. 4 chevaux. 
I. mouton». Gro* roulent, moi* 

«onneu.e Route Nationale, 2 chemin* de 
1er. *uperbe p/>ur Tindu.tr»* laitière, éle­
vage Surface unie, Mm roches, eau a- 
bondamrnrnt lumière électrique, moteur, 
tout en parfait état.

Prix 5 16.000.. comptant 16.000. balance 
tacitement, 6 p. c. Cause de vente: vieil 
As:-, sans enfant».
r f ’’u Xai,U?c.0urt. Chrl.toph-
Colomb. Montreal. 7 8 29

ON DEMANDE

BUREAU A OUER.— Aj .
»ée de la bâtisse du téléphone 
Racine, au coin de F Avenue l'ai* U r'-* 
Chauffé éclairé, nettoyé ui k 
avec un autre bureau de’l. vJût».,"^ 
appartement adjacent poui .•AV1
$)0.00. ' V 1 ,teaoer*pfct.
---------- 1 1 '*

A LOUER.—Une maison d» io » 
tementa. occupation Immédiat» 
Larouche. Blvd, St-Sacrerr.ent! Uni/* 
ment chauffé. 7 appartenu’. ‘°*f- 
immediate, sur la rue Ufontêlri f?S? 
cine, b adresser au bureau d* U r 
Téléphone Saguenay-Québec Â'm »* ** 
üubuc. ou 4 M. Ed...

A LOUER. — L'n logement 
6 appartement», eau chaude e* freM n'- 
tué dan* le bloc Hôtel Sagueiuy.^1 
dresser a Gaudreau A Cagnnr ^ j\ /

A LPU.ER- ~ \ <'PP*rtement»T7", blé». 5 adresser a la CommUaU» j . » ** 
de Chicoutimi. (Coin de» rue»

1 Morin). Tel 990.

- -------- -
A LOUER.—Un logement chauffé c. 1 

appartement», situé sur !« rue T,.. * 
Pour plu» ample, renseignement. 
sei ou dentis’e Philippe L.i g - n ^ ^ 
cine. Chicoutimi. g —?*'••

A LOUER —Un grand mag«.in à iow. 
rue Racin-. actuellement oc;u~é -»r • 
syndic Lefebvre pour e :ov. -r - /
faillite de la Cle Gaudrea . VJïj;
S-fdÏÎVeî-2.27 rUr Rnc:n- ** Henri Cat— 
toi. 361, Chicoutimi. | ^

SomaRtsa demander
On demande une servant* * idm»" 

Banque Canadienne Natior a.e Ban- 
ou au numéro 9 rue Montcalm. Chicojt-.r 
Inutile de «e prêtent»r * *14#
bennes référenc-# ’NC

SERVANTE DEMANDEE -5 » ;reiie, i
76 rue Ste-Anne. Chicoutimi
No 9700__________________ j-ê-î'

Institutrices demandées
“La Municipalité Scolaire rf* St*Gédr*i 

demande de» inatitutric-s jour I sr.r** 
scolaire 1929-30. Bon salatr- R«iér*r.* 
ce» exigée*. S'adresser a M Ceoqn 
Tremblay. Sec.-Tré». jsc

PERDU
PERDU—T n rtnii •

a été perdu samedi. 2 7 juillet :* * r.» £'♦* 
Marthe a 1s rue Montrai- f « 1
personne qui 1 aura tro .• .V * > r#-7-**- 
a M. Philippe Bilodeau, • r c‘* '*»•:*• 
Chlcoutimi-Oueat. R 't l—)I-7*I*

Chicago. 31. —S. P. C. — Kid 
Chocolafc. roids-piume cubain dr 
couleur, a gagne hier soir aux points 
sur Steve Smith de Bridgeport, 
Conn. Ir combat fut de 10 render.

t(5ST5 ERVÉZ ils'B ANDES"
ru > s VAl lJfT CF.VT CHACUNE

r-*,

ÇS
U
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Feuilleton du "Progrès du Saguenay”

»

Sabine de hlivas

— PAR —
•• #

MARIE MARECHAL

ys
ses correspondants de la maison du 
Calvaire? ’ ^ .

Florence, b ville des statueixt dçs 
palais, la ville athénienne, au nom 
charmant, lui plaisait plus qu’une au­
tre, mais seulement parce que sa beau­
té y avait été plus remarquée.

Quand elle se promenait aux Cas­
éines dans un équipage qui avait fort 
bon air pour une voiture de louage, 
où pensez-vous que pût aller son at­
tention ?

Admirait-elle la cime déliée des 
peupliers ondulant doucement sur les 
bleus lointains de la montagne? ou la 
verdure pâle des chcncs.verts sc ma­
riant harmonieusement' aux aiguilles 

leu aires des^ pias ou FA/- •

no déroulant à cette heure du soir ses 
flots reluisants et empourprés par les 
dernières lueurs du soleil?

Non, ce qu’elle voulait là comme 
ailleurs, c’était la foule des élégants 
oisifs, les voitures armoriées, les che­
vaux pur-sang montés par de jeunes 
patriciens. Elle n’aimait rien de ce 
qui était solilude et recueillement, et 
pendant toute la promenade elle ré­
pondait par monosyllabes aux avances 
de conversation d? Frédéric, sc de­
mandant si elle trouverait à l’esplana­
de,—le Piazzone,—rendez-vous du 
beau monde, le prince Zelinsky ou la 
baronne d’Ug-Arad. une noble Hon­
groise arrivée depuis peu, et qui avjjt 
fait bon accueil aux jeunes Français.
^ Et^cn devait être ainsi à Rome, T

ces ville*, la frivole jeune f*mme ne 
voyait rien au delà des boulevards, 
verdoyants ou non, qu’adoptait la 
fashion, qu’ils fussent circonscrits 
d’arbres ou de murailles. Le Corso à 
Rome, le Prater à Vienne, le Prado 
et le Fuente Castillano à Madrid, suf­
fisaient à son ambition de voyageuse, 
ainsi qu’Hyde-Park à Londres et la 
Perspective Newby à Saint-Péters­
bourg.

Pendant ce temps, les distractions 
de M. Dudemaine, ses absences de 
mémoire, ses somnolences fréquentes 
augmentaient de jour en jour. Le 
docteur hochait la tête silencieusement, 
lorsque Sabine l’intcrogeait sur l’état 
de son oncle.

—Rien d* grave encore, répon­
dait-il; faites-lui prendre beaucoup 
d'exercice, beaucoup de distractions. 
Peu de lecture*, pas d’écritures, pas 
de préoccupations d’affaires; enfin je 
me fie à votre tendresse et à votre in­
telligence.

Certes, il était en bonnes mains, 
l'oncle bien-aimé, et le zèle de Sabine 
n’avait pas besoin d’être stimulé; 
mais le jeune fille avait beau redou­
bler d'efforts, de soins ingénieux, elle 
se sentait impuissante à conjurer un 
mal qui arrivait à grands pas,.visible 
seulement pour ses yeux et pour ceux

Madrid, à Vienne, à Londres et àr ]] Avaj- trouvé son maître étendu sans 
Saint-Pétersbourg. Dans chacun- d* connaissance au pied de son lit.

L’ennemi s’était montré enfin!
—Une attaque de paralysie, dit le 

docteur appelé tn toute hâte.
Le malade revint à lui. si l’on peut 

appeler du nom de retour l'état qui 
devait être le sien désormais. La vie 
animale subsistait seulement, avec 
quelques races éclairs de mémoire et 
d’intelligence, et le docteur dit à Sa­
bine qu’il n’espérait rien de mieux 
pour l’avenir.

Ce fut un coup affreux au coeur de 
la jeune fille; mais, on l’a dit souvent, 
un malheur n'arrive iamaii seul, et la

A 25 SOUS
Ne dites pas que la lecture est 

un passe-temps qui coûte cher.
Pour 25 sous vous pouvez 

choisir, parmi deux cents titres 
différents, un volume de 300 pa* 
ges, un excellent roman qui peut 
être mis entre toutes les mains.

Passez à la Librairie, voyez 
vous-même; ou écrivez en nous 
adressant 25 sous et vous re­
cevrez un de ces volumes que 
nous vous recommandons.

__ _ _ Pour $2.00 nous vous en en- 
du docteur. — Un matin. Fléchard | verrons 10. 
accourut epouv^tc auprès de Sabine. • Ctst entendu?

mort, qui devait effleurer seulement de 
son aile l’excellent homme dont l'ex­
istence avait été consacrée au bien, al­
lait atteindre sans rémission la compa­
gne dévouée de cette exisence.

Mme Dudemaine se sentit frappée 
au coeur, siège de «on mal latent de­
puis longues années; elle ne se fit au­
cune illusion, demanda son confesseur 
et mit ordre à ses affaires spirituelles.

—Je sais que le temporel a été ré- 
gé par mon pauvre mari, dit-elle à 
Sabine éplorée. Va. ma fille, ne pleu­
re pas sur moi. Ma part de bonheur 
en ce monde était épuisée. L’horizon 
commençait à se faire bien noir, mur­
mura-t-elle. Que la volonté de Dieu 
s’accomplisse sur moi! Je n’aurais 
peut-être pas eu le courage de suppor­
ter chrétiennement l’anéantissement de 
toutes mes espérances.

A partir de cet instant, Mme Du­
demaine ne s’occupa plus que du Dieu 
devant lequel elle allait paraître. Seu­
lement, d’heure en heure, ses yeux se 
tournaient enxieusement ver* L porte, 
et semblaient demander à ceux qui 
l’entouraient:

—Arrivera-t-il à temps? Le re­
verrai-je en ce monde?

Lorsque M. Dudemaine avait été 
frappé de paralysie, Sabine avait écrit 
à son cousin une première lettre pour 
le préparer à ce malheur, puis une se­
conde et une troisième, se suivant à 
vingt-quatre heures d’intervalle.

rPà* de télégramme, avail dit la,

Québec, 31. — S. P. C. — W. 
G. Farm alee, secrétaire anglais du 
département de l’Instruction Publi­

que s embarque aujourd’hui poui 
l’Europe. Il représentera le dépar­
tement au congrès de l’instruction qui 
doit se tenir en Ecosse.

pauvre mère. Frédéric est très im­
pressionnable. Je craindrais pour lui 
les suites d’une émotion trop vive.

Mais les trois lettres étaient restées 
sans réponse; Sabine, sur le conseil du 
docteur, s’adressa au consul de Fran­
ce à Florence. Celui-ci répondit par 
le retour du courrier que M. le baron 
et Mme la baronne Dudemaine é­
taient partis quelques jours aupara-

A 15 SOUS
Un roman dont l’intérêt et la 

moralité sont garantis, pour 15 
sous.

Deux cents pages, format com­
mode, se glisse dans une sacoche 
ou la poche d’un paletot.

Demandez notre collection à 
15 sous.
DOUZE ROMANS

POUR $1.25
Une douzaine d’excellents ro­

mans pour $1.25. Pour cette 
somme modique vous vous pro­
curez de la lecture saine et re­
posante pour les heures de vos 
vacances.

Envoyez à La LIBRAIRIE DU 
PROGRES $1.25, et vous rece­
vrez par le retour du courrier 12 
romans de 200 a 250 gages.

A LOUER
Logements à pr»x modéré

Chemin St-Paul
Logrmrnt c’u h»ut. - p.rcç» 
Logement du ban, 4 pi -j

Ru- T nchc
Logement du haut. 5 p.cct« 
Logeemnt du ha». 5 p.êcri

Côto Bzllcvuo
logement du haut, 5 pi«* -•
Tou» réc^mm^nt peinturé» à 

l'intérieur. S’adrenrr a

Quebec Pulp t Paper 
Corporation

FEMMES DEMANDEES
NOUS PAVONS DE $10 A $20 PAR SE* 

MAINE. — Pour travail dan» vo» loisir» 
chrz voua. P«» d* aollicitatlon. Ecrivez 
à Auto Knitter Company. Toronto. Dept. 
4*• D-560* 30-9*29

FEMMES DEMANDEES. — Femmes 
peuvent gagner $50.09 semaine, coudre 
rob^s de maison, domicile. Expérience i- 
nutllo. Ti»*ua coupé». instruction» et 
plans fournis. Enveloppe adresse pour 
détail». Dre»» Specialty. 446. St- Fran­
çois.Xavier. Montréal. Qué

R. 9*69. 17-6*29

A VENDRE
Trois chars Touring “Dod- 

gu”, en bonne condition et 
à très bas prix.

S’adresser à

Price Brothers & Co. Ltd.
Chicoutimi

INSTITUTRICES. —— Trois soeur» diplô­
mée*. référence*, désirent position rnmm- 
institutrice». S'adre»»er à Mlle» Labonté. 
La Tunue. Co. Champlain.
R. 9699 31-7-29

van! pour unr excursion de deux ou 
trois semaines dont on ne savait pas le 
but.

Absorbée par les vives angoisses 
qui remplissaient son âme. Sabine ne 
prêta aucune attention à cette appella­
tion singulière de baron et de baronne 
donnée au jeune couple.

Mais la chose ne passa pas inaper­
çue pour le docteur.

—Voilà qu’on se baronist à l'é­
tranger. pensa-t-il.

"Frédéric laisse faire. L’idée ne 
vient certainement pas de lui. Mais 
c’est le commencement, le premier pas 
dans la voie fatale où se laissera en­
traîner sa faiblesse."

—Vous voyez, ma pauvre enfant, 
qu'il n’y a pas de ménagements à gar-

A.-F. Mercier x Administrateur

Nos "‘Petites Annonces”! !

der. dit le docteur à Sabine, rougfde 
surprise et d’indignalion douloureux 
Vous avez trop ménagé ! » \ r;:é à M 
coeur plus fort que vous n* .* «TP0, 
siez dans votre indulgente affect-2* 
Laissez-moi faire. .

—Attendons encore, murmura 
jeune fille.

—Attendre! répéta le docteur. 
Hélas! ce n’est plus par jour*. ce 
n'est peut-être plus par heures ^ 
nous pouvons compter maintenant.

Sabine se couvrit le visage de & 
deux mains; .

—O mon Dieu! murmura-t-c.le, 
laissez-la-moi encore! Que tout t\t 
me soit pas enlevé à la foi*.

En quittant la maison, le docteur
(A suivtcJ

Eugène L'Heureux : Directeur

Le “PROGRES DU SAGUENAY”
Publié par le Syndicat des Imprimeurs du Saguenay, Ltée. Chicoutimi

REDACTION* et ADMINISTRATION x 12, Ave. LABRF.CQUE
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Membre de TA. B. C.i membre de la Canadian Piea» et de l® Ça°V |, 
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Commerce
BOURSE DE MONTREAL

Fermeture
31 Juillet

........................• •• •

'£■.10. Common ...
ftltP*0».................

...............
le. .......................L.ompion •• •• 4taKH» Cement ....
tîo. üA Alcoî®'

Sm.H.n. .... ________

1 Dominion BrHco ... I06fc1 1 toward Smith . , m , 
l.au rentlde
Montreal Power .. 116

1
National Rrewtrle» ..
Htlc« Brother»............
Quebec Power................

51 bhawinlgan Power .. 9I\
| SpnnUh River.............
i1 5teel of Canada .. . .

59 ** Wayagamack.............. *6
» j1 Winnipeg Electric . ..

1 N*w Nickel 47\

1

1 International Nlcke*
| Massey Hnrr!»
1 Port-Alfred 
r Alroa Power

5454

BOURSES DES MINES 
A

Court fournit P*r la maiion Mau- 
IricfJ B0UL1ANNE, 154, Racine,
,;i Chicoutimi.

30 31 jumet. 1020Fermeture 
de la veille

... 1.70...................... - 0 VaA:c*>4»............ * 2.551 ........................... * *
coppti.y ••

fc Honincr-::' »
I Bedford................. 14B^tbur.t .... .. 2H
B.dfood ..... e- | 503,c Missouri .... t
Centra 1 MâOltaoâ ..
Cbiput .................Coait Copper ..

; Cep»t*l Kojyn . . • •
Corona.................Cro«n Reterva . . .*
Col. Kirkland .... -
ç1»1'1'.........10.35Dotne .................
Graham Bousquet .. 0;> 3
Grover Daly..........

i Gold Hill. 05 i_Goldale.......... e ..
Granada............... . ,,i Hollini«r .. .. .. . ,?Hudson Bay M .. » 1,

iHorr.e 0.1............. 2 ? • 2?
Ho*ie ..   47 JÀ

; Jackson Manion
iKirk. Lake............ **
Kerley .. -. «J{Kootenay Florenca .
Kirk. Hunton.........Laval Quebec .. . •Lake Shore. 25.00
i'lacaiaa............. .. * ?McIntyre.............McDoufalls. 5*
Malarctic. *’
Mandy .. •• a.*.»Mininf Corp .... 4 .00
Moi* Mines . . .. .
Ne«brc................
Nipiaainc. 5Veranda .. ■ « ... 5/.r5
Picard Cold Mine» .
Potter Doai . . .. »
Pioneer ............. *0°a*nee Kirkland . •
Premier................Pend Oreille .... 5.90
Ribsco............. ...St. Anthony .. ..
Stadacona...........  OS
San Antonio .... 13
Sherritt Cordon .. * 7.50
Sisco*................ b4Sunlock.............« 2-05
Sylvanite.............. 1.20Sudbury Baain .... 6.4 5
Thompson Cadillac , 17
Tou|h Oak* Burns 
Teck Hughes .... A . I 3
To»af mac............. 1.70Treadwell Yukon .. 9.00
Vipond..................  AS
Wright Hargreaves 1.74
Windfall..............
Falcon Bridge .... 13.10Wsin«fll Oil ..... 2d
Djibouti# OJ .... 4. GOSouthwest Pete ... 5.30
Ajaa.....................  2.54
Mavland ............. 10.00Associated Oils ... 4.15
Alberta P. Cons. .. 3.90

Court du 
midi

1
2

.AO10
o2
21 
31 
2 A 
46 
14 
2 A 
61 
45

mercial Solvents a monte de 6Vl% Al­
lied Chemicals de 3 et American Te­
lephone de 2? 4. Des gains de I 
point deux furent enregistres par 
General Electric, International Te­
lephone. Pensylvania Railroad ct 
Gillette Safety Razor. U. S. Steel, 
actions ordinaires, perdit I point, 
sans doute parce que les directeurs 
ne déclarèrent pas de dividende ex­
traordinaire.

CALENDRIER i

Mercredi, 31 juillet 1929
S. IGNACE de Loyola, C 

La lecture de Ins vin de» mini* ins­
pire à saint Ignace l’amour de la aain- 
tete. ]| renonça à la gloire des armes 
pour s’enrôler sous l'étendard du 
Christ, et pour travailler à la gloire 
de Dieu et au salut des âmes. Il se re­
lira dans la grotte de Manrèsc, où 
il mena une vie très austère. C'est là 
qu’il composa son admirable livre de» 
exercices spirituels. Il commença à 
ctudier la langue latine à l'âge de 33 
3ns, il s'attacha des compagnons a­
vec lesquels il jeta les fondements 
de la Compagnie de Jésus. Il mourut 
en 1556.

rr de Québec, ont été nommés mem­
bres d*j Conseil d’administration de 
l’archevêché

Mgr Elias Roy, P.D., supé - 
rieur du Collège de Lévis, et M. 
1 abbé J.-E. Grandbois, du Sémi­
naire de Québec, ont été nommés ju­
ges pro-synodaux.
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LA GREVE DURE ENCORE
Manchester. Angleterre, 31. —S. 

P. C. — La grève dans les filatures 
du Lancashire est entrée dans sa 
troisième journée ce matin. Les pers­
pectives d’une entente entre patrons 
et ouvriers sont de plus en plus mir- 
ces.

Les patrons se disent toujours prêts 
à entamer des négociations avec les 
ouvriers et 1rs cardeurs et les tisseurs 
semblent disposés h les suivie sur ce 
terrain. Les autres métiers ne veulent 
pas entendre parler de la réduction 
des salaires.

Les journaux font des common - 
taircs pessimistes sur le résultat de 
la grève, faisant remarquer 11 perte 
considérable que devra subir l’in - 
dustrie anglaise, les nations rivales 
s'emparant du marché britannique. 
Ils laissent entendre que l’Allemagne, 
la France ct le Japon en retireront 
de grands avantages.

ARRESTATION 
EN RELATION 

AVEC CE CRIME
Montréal, 31. S. P. C. — Hier, 

Salvadore Larcdello, âgé de 29 ans. 
fut arreté en rapport avec le meur­
tre de Vicenzc Antonio sur le boule 
vard St-Laurent dimanche soir. Il fut 
arrête dans les bois qui longent la 
route entre Longueil et Boucherville. 
Es police était sur ses traces depuis 
dimanche ct lui mit la main au col­
let aussitôt après «on départ de la 
métropole. Laredello serait l’un des 
hommes qui demanda à Dautonio de 
sortir de la maison où il passai: la 
soirée de dimanche.

L'enquête fut ouverte hier, mais 
ajournée à une huitaine pou/ permet­
tre à la police de continuer scs re­
cherches ct de découvrir le vrai cou­
pable.

BOURSE DE MONTREAL
Montréal, 31. — S. P. C. — 

•ts valeurs de machines agricoles 
ontinuèrent de grimper à l'ouvertu- 

|rc dp la Bourse ce matin. Massey 
arris gagna 2 points et Cockshutt 
•ow P':- Les autres changements 

krent fractionnaires pour la plupart 
Drrmpfon, Canada Power and Pa­
per. Alcohol, Nickel enregistrèrent 
Cf légère? avances; tandis que Bra­
y an. Abitibi. McColi Front enac, 
. ovfr Corporation et Shawinigan 
rcculai \it d’une fraction.

^ ayagamack gagna I point à 86 
J Alberta Grain perdit I point à

i I •

bourse de new-york

New-York, 31. — S. P. C. -
L* mouvement vers la hausse com - 

!^rncé hier a continué ce matin à 
• ouverture de la Bourse. People's 

qui monta à }l/i hier, a ga- 
\2]A points ce matin. Com -

L’ENQUETE SUR 
' LE DESASTRE

DU ‘YESTKI5’
Londres. 31. — S. P. C.—L'en­

quête du “Board of Trades’* sur le 
désastre du “Vestris” de I.i ligne 
“Lamport and I lolt” s’est terminée 
hier, en déclarant que le navire était 
surchargé ct clans un mauvais état 
pour affronter les périls d'un* tra - 
versée en hiver.

Le tribunal déclara également que 
les signaux de détresse avaient et*4 
envoyés trop tard, ajoutant qu’ils 
auraient du être transmis :i\ heures 
plu? tôt.

Le tribunal répondit à 58 ques­
tions se rapportant à la perle du na­
vire. C es questions avaient été pré­
parée? par le “Board of Trade” 
pour décider des causes principales 
du désastre. Les principales dédur - 
tions du tribunal suivent:

1. —Navire charge au-dessus de la 
ligne de flottaison.

2. —Mauvaise condition du navi­
re.

3. —Stabilité in<uffi sanïc et man­
que de facilité de flotter.

4. —Gros temps, vents forts et mer 
houleuse faisa'1 Incliner le navire à 
tribord.

5. —Pénétration . l’eiu d'ans les 
soutes augmentant l’inclination du 
navire et empêchant les pompes de 
fonctionner de manière efficace.

Le tribunal étudia surtout la ques­
tion de la surcharge du navire et 
plusieurs de ceux qui eurent des de­
voirs à remplir au sujet de la cargai­
son du “Vestris” furent blâmés sui­
vant leur responsabilité.

FEU M. ALFRED ROY
Québec, 31. — Dépêche. — D.

N. C. — A St-Vnlirr. e«t décédé, 
hier, à l’âge de 76 «ans. M. Alfred 
Roy. 11 était le frère de feu S. G.

Mgr P.-E. Roy, archevêque de 
Québec, de Mgr Camille Roy, P.A., 
du R. P. Arsène Roy, prieur du cou­
vent cvs RR. PP. Dominicain», «à 
Ottawa, de l'abbc P. Roy, curé à la 
Rivière du Loup, de M. l'abbc A.
Roy, curé de St-Henri, d» M. Ed.
Roy, chef de gare à Lévis et de la 
Rvdc S. Mère Marie de l’Eucha­
ristie. de l'Hôtel-Dieu du Précieux- 
Sang à Québec.

Les funérailles auront li"*i en le- ! M. L.-C. ROY
ghse de St-\ aller, vendredi.

FEU Mme_LAR0UCHE
Jonquière, 31.— D. N. C. — 

Le fourgon de M. Chs Caron est 
allé chercher dans la nuit de diman­
che à lundi le corps de 
Mme Joseph Larouche (à Noël) 
décédée dimanche soir à l’Hôtel Dieu 
de Chicoutimi, pour le ramener ic. 
à l«i résidence de la famille, 30, rue 
Fontaine.

A la famille en deuil le*'Piogrès 
du Saguenay’’’ offre ses vives sympa­
thies.

par le» beaux jours de l’époque pré­
sente. IL était surtout enchanté de *a 
journée de dimanche dan* l'admirable 
nature du lac Clair. M. BouÜannc est 
retourné à Québec, lundi soir.

■* »•'..IC.

saoce du Bébé
“J'étais très faible et déprimée 

après la naissance de mon bébé, 
incapable de faire aucua travail 
lourd, j étais cependant sur pied 
tout le long du jour. La tension 
était trop forte, ct je fus très malade 
deux mois. Sur le conseil de ma 
mère, je pris le Composé Végétal de 
Lydia E. Pinkham. Quel change­
ment! Je suis bien, forte ct gaie. 
J’ai pris le Composé Végétal depuis, 
chaque fois que mon énergie man­
que. Je prends aussi les pilules pour 
le foie, clics sont splendides contre 
la constipation."—Mme James E. 
Robson, Casier 693, Fer nie, C.A. q.

AU RIVIERE AUX RATS
On «i commencé hier soir, près du 

pont de la rue Racine, «H mettre en 
place les formes qui doivent mouler 
le tuyau de 10 pieds de diamètre qui 
permettra la disparition de la Ri­
vière aux Rats. Déjà une cinquantai­
ne de pieds de ces formes préparées 
sur les rives de la rivière près de l’hô­
tel de ville et près du club de Curling 
rue Cartier, ont été posés.

tance entre l’une des meilleures ré­
gions agricoles du pays et les mar­
chés des Grands Lacs.

De chaque côté de cette ligne nou­
velle, des dizaines de paroisses cana­
diennes-françaises pourraient faiic 
vivre des milliers de familles des nô­
tres qui y établieraicnt leurs enfants 
avec avantage.

Pour l'élevage en grand des bes­
tiaux. pour l'ir.duclri* laitière, pour 
la culture des graines, la culture mix­
te. on ne saurait trouver un meilleur 
pays. Ces terres sont à la disposition 
des nôtre qui en voudront.

I.n voudrons-nous, irons-nous nou? 
en emparer? Préférons-nous les laisseï 
prendre par des etrangers qu elles en­
richiront tout en établissant leurs fa­
milles.

Le service de colonisation du che­
min de fer National du Canada n 
Montreal est prêt à renseigner sur le? 
meilleurs lieux d’etablissement au Ca­
nada.

Maison qui
(Suite de la dernière page)

employés de mon bureau-chei de 
Montréal. A l’automne, lors de la 
reprise générale des activités, de nos 
marchés de bourse, tous mes bureaux 
seront, comme d’habitude, à la page 
et parfaitement en mesure, comme tuu- 
jours, de rendre service à leur crois- 

j santé clientèle de spéculateurs”.
Dans ce temps de vacances”, 

pou; uivit M. BouÜannc, “le meil­
leur de notie clientèle songe plutôt aux 
beaux voyages et aux sports. Malgré 
l'inclination vers les délassements et

Historique
(Suite de la 1ère page)

tait beaucoup plus à l'avantage de 
la Chine que le premier et fut considé­
ré comme preuve évidente que les So­
viets voulaient rester en paix «avec 
leurs voisins. Le réseau fut .onsidérc 
comme une entreprise purement corn - 
merciale et la Chine reçut le contrô­
le de toutes les villes échelonnées le 
long du parcours.Les Russes et les Chi 
nois devaient devaient y être ?mploy- 
és en nombre égal et le bureau de di­
rection devait être composé d’un bon 
nombre de citoyens chinois. Il est c- 
vident qu’un tel accord n aurait ja­
mais pu être conclu avec U Russie 
des czars, d un autre côté 1a Russie 
des czars n’aurait songé à employer 
le réseau pour fin d* propagande.

I| e?t peut-être admissible qu* la 
Chine ait employé la manière forte.

GEOFFRION & CIE
VALEURS DE PLACEMENTS

H* la BaurM d« Montréal 
Membre* du Montraal Curb Marital

231, rue Notre-Dame Ouest. Tel. HÀrbour *2291.
MONTREAL

MONTRÉAL SUCCURSALESi
Immeuble "Canada Cement"

QUÉBEC. P.Q.
§3, rua Salnt-Piarra

OTTAWA 
19, rua Elfla 

PARIS. FRANCE 
4, rua Vltnan

On peut affirmer qu’il en était temps. 
Il s’opère un grand changement dans 
ce pays. La Chine est fatiguée de 
l’intervention étrangère et il faut ad-

jour. La Chine a plus d’hommes soul 
les armes que toute autre nation du 
monde. Ses réserves sont inépuisable* 
vue son énorme population. Unie, la

mettre que cette intervention est cho- Chine ne pourrait être conquise. D«
i _ Tl i • I i •, e . ii* ise du passé. Il existe encore des vieux 

traités conclus avec l’Empire Céles­
te. aux jours de sa faiblesse; mais ils 
sont devenus lettre morte. L’extrater­
ritorialité n’est plus appliquée. Ce 
n’est pas un réveil que l’on constate 
dans ce vaste empire; mais bien plu­
tôt le besoin de s’unir. Il existe un

plus, il ne faut pas oublier que la 
Russie devra transporter ses troupes à 
5,000 milles de distance pour frap • 
per les Chinois. Et le Japon ne res­
terait probablement pas inactif.

Quelle que soit la position de 1a 
Chine au point de vu- international, 

, elle occupe une forte position et au
gouverneront central à Nankin qui .point de vue militaire et au point de
voit son influence croître de jour en \ue diplomatique.

hoses moins serieuses de !!a vie.

NOMINATIONS
Québec. 31. — D. N. C. — 

Mgr C.-N. Gariépy, P.A., et M. 
l’abbc Oscar Bergeron, du Séminai-

DES TERRES SONT 
A LA DISPOSITION 

DES CANADIENS
Montréal, 31. — Spéciale. — 

Dr Bonnyville. en Alberta. «\ St- 
Walburg, en Saskatchewan, le elle • 
min de fer national du Canada 
contournr une ligne nouvelle d’une 
longueur dr î ! 7 milles.

Ce nouveau chemin de fer passera 
à travers une région de terre? fertile? 
partiellement boisée, mais de défri - 
ehement facile, où l’on trouve de 
l’eau en abondance, du bois, d- la 
prairie, des marais à foin naturel, de 
bons pacages, des lacs où ha pêche 
est abondante, de? terrain? de chasse 
où les plu? enragé? chasseurs trouve­
ront «à se régaler.

De North Battleford. «a St-\Val- 
burg. le chemin de fer National du 
Canada passera «à travers une série 
d’établissements français en Saskat­
chewan.

En Alberta, St-Paul. Ste-Helena. 
St-Edouard. St-Vincent, Plamondon 
Thérrien , Bonnyville. sont aussi de? 
paroisses canadiennes-françaises. C’est 
pour réunir ces deux groupes de pa­
roisses canadiennes-françaises que le 
chemin de fer national du Canada 
construit cette nouvelle Noie ferrée. 
Elle servira aussi à raccoucir la d;s-

les
les plus avisés parmi cette clientèle 
suivent dr près quand même la mar­
che des valeurs. Chez beaucoup d* 
ces gens-là même, les \acances sont la 
période dh prédilection pour faire 
des achats, lis se disent, ces gens 
qu’en agissant ainsi, ils ont chance 
d’acquérir des valeurs a de? cond: 
lions plus avantageuses que lors de la 
course aux stocks par laquelle s’ou 
vre la période active de 1 automne. 
C’est un point de vue’’,.

Lors de la reprise des activities 
de bourse, à l'automne, qui n'est pat 
maintenant bien éloigné. M. Boulian- 
ne sera dans l’Ouest Canadien, où 
il ?e rendra compte ?ur place d? l’é­
tat de quelques-un^s des principales 
entre toutes, les valeurs canadiennes 
que son organisation de courtage 
offre à nos épargnistes ct spéculateurs. 
Car il > a une chose sur laquelle no­

! tre interlocuteur appuya , un no •
I ment, ct c’est que la maison Maurice- 
J. Eoulianne transigrc uniquement 
des valeurs canadiennes.

A Ç rXTT ÇDLfi AT I M. BouÜannc nous dit qu’il y a.
uiLolrlL rn effet, dépression actuellement, dan: 

les stocks miniers.
”11 n’en est pas de même tient 

il à ajouter, tout de suite, “dans le* 
valeurs du curb, en généra!, qui of­
friront des chances de profit considé­
rables. au cours des bons marchés d< 
l’automne. 11 faut naturellement us-i 
de prudence dans le choix des valeurr 
mai*, je conseille à tous ceux que 
!a Bourse intéresse d’acheter mainte­
nant les stocks qui leur paraissent at­
trayants, s’ils veulent s’éviter d Vf fri; 
un quart ou une demie d’un point plu.' 
haut que la cote pour faire leur ac­
quisition. lorsque sera venue l’active 
période de l'automne’ .

I elles furent les choses que nou: 
dit M. BouÜannc. lundi après-midi, 
au cours d’un rapide entretien.

II n’ctait pas venu à Chicoutimi 
depuis avril ou mai dernier, et ii 3 
été très heureux de revoir notre ville

EST NOMME

Montreal. 31. — Spéciale. — 
M. le Dr W. J. Black, directeur ce 
la colonisation et de l’agriculture «'.u 
Canadien Nation il, annonce la no­
ruination de M. L. C. Roy, nncien- 
rrment du déparVmcnt de l’agri­
culture de la province de Québec, au 
poste d’agent spécial du service de 
l’agriculture du Canadien National 
pour la province de Québec. M. Roy 
agira comme assistant dr M. F. \\\ 
Walsh, 1- surintendant de l’agricul­
ture du Canadien National.

M. Roy est natif d’Iberville, Que 
et a été pendant plus de dix an: «il- 
taché au service de l'agriculture de 
la province de Québec. M. Roy a 
fait se? étude? «au collège McDonald 
où il termina en 191 7. Après avoir 
reçu son diplôme, il entra au service 
du departement de l’agriculture du 
Gouvernement provincial -t reçut la 
division de Compton et plus tard .il 
devint inspecteur de district pour les 
cantons de l'Est. Il avait alors 27 
hommes sou? sa juridiction.

C’est sous l’administration de M. 
Roy que l'essai d- la tuberculine lut 
pratiquée sur le? bête? à cornes c’ que 

le? concours d’agriculture furent 
créés.

Réduction
des Primes d’Assurance

sur la Vie

La Compagnie annonce l’adoption d'un 
tarif de primes considérablement ré­
duit, permettant, par là, à ses assurGs 
et au public en général, de maintenir, 
à coût moindre, un montant plus élevé 
d’assurance sur la vie, avec, en même 
temps, le privilège de participer aux 
bénéfices réalisés par la Compagnie.

En Vigueur le 1er Août 1929

THE

MA SM U FACTURE RS LlFE
Insurance Company

^24 on F.urope ce qui représente une 
moyenne d’un prêtre pour 1,600 ha­
bitants. Le nombre dr? catholiques en 
Angleterre et au pays de Galles est 
d’environ 2,500,000.
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Représentant», Chicoutimi, Que
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RECETTES DU C. P. R.

Le plus grand événement de l’année
%

Notre 1er Grand Carnaval
D’AUBAINES

t

S’OUVRIRA

VENDREDI, 2 juillet, à § a. m.

L'état des recettes du Pacifique 
Canadien pour le mois de juin accu­
se les chiffre? suivants: Les recette? 
brutes ont été de $ 1 8.322.596.4 / à 
comparer avec $17,500,938.86. soit 
une augmentation de $821,657.61. 
Les recettes nette? ont été dr $2,­
992.925.1 1 en juin 1929 contre $2­
877,184.63 en juin 1928, soit une 
augmentation de $115,740.48.

Pour la période de six mois se 
terminant le 30 juin, les recette? bru­
te? ont été de $101,646,751.57, à 
rn«v^jï.er avec $97.705.602.95. en 
1928 soit une augmentation de $3.* 
940,948.62. Les recettes nette? ont 
été d- S 16,356.830.89 en 1929 à 
comparer avec $16,451,737.85 en 
1928. soit une diminution de $94,. 
906.96.

Nous Recommandons

Bière
l

cises
Attendez-vous à des valeurs extraordinaires. Vous 
ne serez pas désappointés. Voyez nos grandes an­

nonces demain soir pour détails.

H. Lessard o
Chicoutimi-Centre En face de l’école des Frères

TOUJOURS DU MIEUX
Londres. 31. — S. P, C. —Un 

bulletin officiel public au palais de 
Buckingham aujourd’hui annonce que 
Sa Majesté continue de prendre du 
mieux.

“La santé de Sa Majesté s'est 
améliorée durant 1.3 semaine passée. 
L'abcès ne coule plus et la guér.son 
a commencé; mais elle sera nécessai­
rement lente."

* #'/ii
' C

X En
... C -

vente cha» tou»^ 

te» licenciés.

DITES

CHAMPLAIN !
D’aprèr le dernier Annuaire ponf*’- 

fica! catholique, il y a dan? le mon­
de entier 312,000 prêtres'dont 200,

N EN ORDONNANT

Pour informations. 
Ecrivez-nous.

r

et le Porter
La Brasserie Champlain, Ltée

Rue de la Couronne,
QUEBEC.

D1D
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L’EVENEMENT
DU JOUR.••

Depuis l'annonce du magasin H. 
Lessard au centre faisant connaître 
l’ouverture d’une grande vente le 2 
août, organisée par Merchants Sales 
System on n’entend plus parler en vil­
le que de cette manifestation commer­
ciale. qui est appelée à un grand re­
tentissement et qui va révolutionner 
pour quelques jours notre pacifique 
cité.

Les organisateurs sont arrivés de 
Montréal , ils travaillent depuis une 
semaine à la préparation de cette ven­
te qui a\cc juste raison peut avoir 
pour titre “Un carnaval d'aubaines".

Nous ne doutons pas du succès 
de cette vente qui s’annonce sous les 
auspices les plus encourageants.

D'ailleurs, le magasin H. Lessard, 
au centre, possède un stock de magni­
fique marchandise, qui fera la joie 
de ceux qui pourront les premiers 
mettre la main sur ces occasions qui 
ne se répéteront pas de si tôt.

MARIAGE
Kénogami. 31. — D. N. C. —
Hier matin à l’église de Kénoga­

mi, devant une nombreuse assistance 
de parents et d'amis, M. le curé J. 
Lapointe, a béni le mariage de M. 
WiHie Pothier, orfèvre-bijoutier, bien 
connu ici à Mlle Solange Larouche, 
fille de M. Edmond Larouche. Ce 
dernier ainsi que le père de M. Po­
thier, servaient respectivement de té­
moins à leurs enfants. M. J. Gravel 
et Mlle Hermancc Larouche, socui 
de la mariée, remplissaient auprès de 
celle-ci et de son jeune époux. Jr« 
fonctions de suivant et de fille 
d’honneur.

Une très agréable réception axait 
eu lieu, la veille, a la résidence de M. 
Larouche. Ce matin, après la céré­
monie les nouveaux époux et le grou­
pe de leurs invites prirent encore le 
déjeuner au même endroit avant de 
prendre . en auto, la direction de 
Port-Alfred où M. et Mme Pothier 
devaient s’embarquer sur le “Riche­
lieu" pour un voyage de noces à Qué­
bec. Montréal et St- I ite de Cham­
plain ou réside la famille de M. Po­
thier.

Durant la messe de mariage, des 
cantiques harmonisé? ont été très bien 
rendus, sou* la direction de Mme 
Drolet. ancienne organiste et soeur 
de la mariée.

EXTRAITS D’UNE LETTRE CIRCULAIRE
DE S. G. MGR LAMARCHE

Dimanche dernier, au prône, Mgr ce territoire que le Ciel <e préparait

AUTOUR D’UN PROCES
Jonquière, 31. — D. N. C. — 

Me L.-A. I albot. avocat bien con­
nu de Jonquière. était le procureur 

cîe M. J.-H. Mainville, dans la 
cause où celui-ci vient d’être ho­
norablement acquitté d’une accusa­
tion de détournement portée contre 
lui. Dans ce procès où la preuve é­
tait difficile à établir, de part et d’au­
tre, Me 1 albot a réussi très habile­
ment à faire admettre en faveur de 
la bonne foi et de l'innocence de son 
client un doute assez fort pour entraî­
ner l’acquittement.

PROCHAIN MARIAGE
Kénogami. 31 — D. N. C. — 

M. et Mme Adélard 1 remblay font 
part à leurs parents et amis du ma­
riage de leur fille, Mlle Céline 1 rem­
blay. à M. Cvrias Perron, commer­
çant, fils de feu Arthur Perron et de 
Mme Henry I remblay, march ind.

La bénédiction nuptiale leur seia 
donnée le 8 août prochain, dan» l’é- 
glisc de Kénogami. Pas de faire- 
part.

DEMAIN SOIR
C'est demain soir que commence­

ra à la Villa St-Ignace, Chicoutimi- 
Ouest, la retraite fermée organisée 
par l’Association des Voyageur* de 
Commerce, pour se? membres. Les or­
ganisateurs. MM. Sévérin Simard et 
Gustave Larouche reçoivent encroie 
des noms.

LE GASPE TRADER
Le "Gaspé Trader” est arrivé ce 

matin à 6h. 20 dans le port aver une 
cargaison générale venant de Québec 
et Montréal. Il est sous le romman- 
dement du capitaine W. Carré.

VP0' LICC-OOCTDOCrOOt---- >J

i MEMORANDUM

Larouche. curé de ia cathédrale, don­
na lecture de quelques passages d’u; 
ne circulaire adressée au clergé par 
S. G. Mgr Lamarche.

Dan? ers passages, S. G, Mgr 
annonce la ‘‘Semaine Sociale ’ 
la vis,te de S. E. le Délégué Apos­
tolique et la Journée Mariale au Lac 
Bouchctte. Il met aussi les fidèles 
en garde contre les tracts de propa­
gande antireligieuse.

Voici ces différents passages.
\ ous apprendrez avec une légitime 

fierté, que “La Semaine SociaV *

a confier à ma garde, et je la célé­
brais au pied du Cap géant pendant 
que le bateau flottait doucement dans 
la petite anse qui le. borde et au pied 
de la Vierge qui le domine.

’Mais il y a à l’autre pôle de ce 
diocèse, un sanctuaire dédié à la Vier­
ge Immaculée. la grotte de Notre-Da­
me de Lourdes au lac Bouchette. 
En cette année de l’inoubliable Con­
grès Marial de Québec, comme échc 
pratique du voeu formulé là de nul* 
tiplier congrès et journée en l’hov 

incur dp Marie, en cette première an-

CHANT
Ce soir, exercice dp chant pour le? 

membres de la chorale de la cathédra­
le.

REGLEMENT
IMPORTANT

AUX CONFERENCES

DE L’EGLISE
Mgr Larouche en donna lecture 

dimanche dernier à la cathé­
drale.

Tournées d’une association

LA PEINE

tiendra ses réunion; en cette ville de née d’épiscopat où l’on sent si x;* 
Chicoutimi du lundi 26 août au 30'vrmrnt le besoin de la grâce cîe Dieu 
août prochain. L.es “Semaines So* ia-; n V t-il pas opportun, en une journée 
les sont dessemeuses de doctrine, de solennelle, dp consacrer ce diocèse à 
justicr, de charité et d’adaptation é-; Marie Immaculée? Dr son sanctuai- 
vancélique elles s’appliquent à ré- re du Lac Bouchctte. la sainte Vier- 
pondre. éclairées par la fci catholi-1 ge . à l’autre extrémité du diocèse 
que. ia science sociale et I’expérien - protégera notre frontière contre les 
ce. aux mille problèmes soulevés par. infiltrations délétères et les souffle? 
un monde rn ébullition par une orga- du monde, comme la Vierge du Cap 
msation sociale qui ne cesse de s’agiter ; Trinité nous protégera de même di 
et de se transformer. La sagesse chrc- côté du Saguenay, 
tienne ne consiste pas à défendre ce “A cet effet, il a cté arrêté de 
qui est pour la seule raison nue cela concert avec les RR Pf*. Capucins, 
est. ce qui serait bien simple, elle con- qui gardent la Grotte avec t int de 
sistr. chose autrement difficile, à sui-, 7*lr apostolique, de célébtrr unr 
xre avec clairvoyance la marche c!es Journée Mariale au sanctUrtir^ de 
chose» et à mettre le? oeuvres aposto- Notre-Dame de Lourdes du Lac 
liques en harmonie légitime axee de; Bouchctte dimanche le 15 septembre 
besoins qui changent et des situations prochain. Il y aura messe solennelle, 
qui se transforment.. communion générale à la Grotte, é-

A cette occasion. S. Ex. Mgr.tudc» et rapports sur la dévotion ma- 
Andrea Cassulo, délégué apostoli- ; riale dans notre région, procession
que du Canada, nous fera l’honneur 
de visiter notre ville et notre diocèse. 
$on Excellence arrivera à Chicc jtinii

du T. S. Sacrement, rrcorté des ban­
nières et des statues diverses de No­
tre-Dame du laguer.ay; consecration 

îamedi soir le 24 août, célébrera cîi-‘ du diocèse à la \ iersc Immaculée.' 
manche la mcs?c pontificale à la ca-' ’’Vous été? priés. d’a>s;?ter, si pos- 
thédrale et présidera lundi matin à sible, à cette fête pour la gloire de 
l’ouverture de la Semaine Sociale. Dru et de Sainte Mère.

La visite de S. E. le Délégué A-
postolique. le représentant officiel de “On nous a adressé diverses bro -
Notre Saint-Père le Pape en ce pays, chures détestables où no» croyance? 
sera une précieuse bénédiction poji.sont combattues, calomniées et lion- 
toute notre région, et en particulier j tcusement travesties. Ces brochui»?* 
pour la région du Lac-St-Jean quel sont distribuées dans les familles. Ne 
Son Excellente a exprimé le déîir > manquez pas de mettre rn garde le? 
de xuiter particulièrement. fidèles contre ces publications qui

----------- pourraient troubler la sérénité de leui
Au mois de septemb,e de Tan-1 foi. Non pas que ces élucubrations 

née 1881. notre vénéré prédécesseur, soient bien brillantes, ou bien «olides 
Mgr Dominique Ravine, bénissait une elles ne sauraient l'être—mais il faut 
statue de la Sainte \ lergr, élevée sur■1 redouter l’étrange force de destruc

Nous croyons intéresser le public 
en général et en même temps être uti­
le «à ceux qui sont charges de faire 
respecter les lirux saints par les fidè- 
1rs, en publiant la partie du règlement 
à observer dans les églises, partie qui 
fait mention des pouvoirs des conné­
tables et de la pénalité à infliger aux 
délinquants.

( e règlement a été lu dimanche 
dernier au prône de toutes les messes 
a la cathédrale.

“Les fidèle? doivent, lorsqu'ils 
sont dans une église observer les ré­
gi :mcnts et se tenir debout ou à 
*ix suivant que ccs règlement.' 
* -cnl : s’ils ne 1** font pas. le con- 
nciablc nommé à cet effet, peut les 
leur faire observer sans s'exposer «H 
une poursuite en dommage.

"Quiconque cause des desordres 
dan* l'cglise d’une paroisse ou d’une 
localité, pendant le service divin, ou 
se conduit d'une manière indé ente ou 
irrévérencieuse dans crttc église ou 
près de cette église ou résiste aux 
marguillers ou a toute autre personne 
dans l'exécution des devoirs qui lu» 
sont imposés par la présente section, 
ou les insulte, doit êiic arreté inconti­
nent par quelqu’un des dits marguil- 
lcrs. constable ou officier de paix, 
ou cTun témoin digne de foi, décla­
rant que icUr personne a causé du 
désordre ou s’est conduite indécem­
ment ou irrévérencieusement, ou s est 
mal conduite en quelqu’autre maniéré 
que ce soit, ou sur* la confession du 
délinquant, le juge de paix doit con­
damner cette peisonne a payer une a- 
mendr au maximum de 8.00 et au 
minimum de $1.00”.

M .M.-R. Kane, de notre ville, 
gérant de la Cie Price Bros, partira, 
vendredi, pour les Etats-Unis, oii il 
prendra part aux conférences et aux 
tournées d’inspechon de la Pulp and 
Paper Association.

Avec ?es confrères, les membre? 
de cette importante association. M. 
Kane visitera les états du New. 
1 lampshire, du Vermont et de New- 
York. II sera de retour dans une 
quinzaine dp jour?.

I.es visiteurs suivants sont actuel­
lement les hôtes de M. et Mme Ka­
ne; Mme Gagné, soeur de M. Ka­
ne et la mère de celui-ci. Mme Ka­
ne. toute; deux de Batiscan ; Mme 
Dr Da wion, de 1 oronto, et ses en­
fant;; M. Mare, ingénieur civil, d’Ot- 
taxva; Mme Mace et leurs trois en­
fant;; M. H. Ferguson, city editor 
du “Globe” dr Toronto, et Mme 
Ferguson.

MAISON QUI 
SE RAMIFIE 

CONSTAMMENT

A PROPOS DE LA 
FETE CHAMPETRE

DE K

Le passage de son chef, M. Mau* 
rice*J. Boulianne, qui effectua 
chez nous, en fin de semaine, 
un voyage d’agrément et aussi 
d'affaires.

LE BUREAU CENTRAL

un de* cap? du Mont Trinité qui do­
mine si fièrement notre beau fleuve 
du

tion qu’il y a dans toute négation et ‘ 
dans tout mensonge. Ln sophisme im- 

aguenay. Et depuis lors le voya- bécile peut tuer la foi dans un coeur 
geur, sur ce pic solitaire et farouche, comme un détraque peut, d’un coup 
contemple avec joie et salu* avec con- de canif stupide, mutiler une toile 
fiance ! image de notre bonne Mère précieuse, un chef d’oeuvre qui a 
du Ciel. Marie piotègc, des hauteurs coûté des années de travail et d effort 
de son ioc étemel, 1 entrée de notre Qu'on ne lue pas, qu'on ne passe pa? 
diocèse. Pour moi. je me pouviendrai à d’autres ces publication?; s'il y en 
toujours qu’il y a dix an?, voyageant a dans les famille?, un devoir reste 
avec un groupe de mes paroissiens à accomplir, c’est de les jeter au feu. 
en bateau, par une faveur spéciale!
je célébrai? Ia sainte messe l CFLARLES.
pour la première fois dan?| Evêque de Chicoutimi.

GOUTTE DE LAIT
Demain après-midi, de 2 à 4L. à 

42, rue Bosrc. goutte de lait.

FUNERAILLES 
DE M. CHARLES 

BERGERON LE 27
Un cortège très imposant a suivi 

la dépouille mortelle.

SYMPATHIES

LA CONFERENCE 
N’AURA PAS LIEU 

CET AUTOMNE
Ottawa, 31. — II e«t assez proba­

ble que le premier ministre King ne 
pourra ?r rendre en Angleterre cel 
automne comme on le prévoyait au 
lendemain de la prorogation.

On avait alors annoncé que Thon. 
M. Kinsr ** rendrait à Londres pour 
assister à la ronfércnc* vé!i ninaire 
qui doit désider de l’agenda de la 
prochaine conférence impériale.

A la suite de récente? déclarations 
par le jmuxerncment impérial, on dou­
te ici nue cette conférence préliminai­
re soit convoquée ret automne, de 
rorte que le premier ministre restera 
au pays.

SYNDICATS
Ce soir, à 77, rue Bosse, assem­

blée icguhcrc du syndical des ma* 
noeuvres.

L n retard incontrôlable dan; le 
service de; postes nou? a empêché cie 
publier ce rapport avant aujourd’hui.

Jonquière. 31. — D. N. C. —
L une de* foule? le* plu* considéra­
bles qui se soient vues ici à des fu­
nérailles était réunir ce matin dan.*
I église de Jonquière pour assister au 
service funèbre de M. Charles Ber­
geron, dont nou? avons rapporté la 
mort, ces jours derniers.

Un interminable cortège de voitu­
res automobiles suivait le corbillard, 
que conduisait M. Léon Caron, de 
la maison Ch? C aron. entrepreneur de 
pompes funèbres.

Dans cette affluence de parents et 
de citoyens accouru? pour déposer 
un dernier hommage d’estime et de 
prière ?ur la tombe du bon •:hoycn 
disparu, «e trouvait un groupe nom-|

villes avoisi- G. Mgr Lamarche est venu faire
ici sa visite pastorale, les 11 et 12

M. le chanoine Tremblay, curé administrer la confirmation
de la paroisse a chanté le service, et * 1^3 enfants. A 1 occasion du pas- 
procédé à la levée du corps. Durant ! sa8c nous premier pasteur
la cérémonie de* messes ont étc dites nolrc d»ocèsr, tous les paroissiens 
aux autels latéraux, par MM. L* s’étaient rendus sur le terrain de IV- 
abbés M. le chanoine Morcil et M. recevoir sa bénédiction,
l’abbé Albert Bcigeron. du séminaire, M- !c cur* c,r CPllr Parois reçut 
pour le repos de l’âme du regrettéGrandeur au presbytère. Sa Gran- 
defunt. deur était accompagnée de Mgr

^ t Maurice, P.A., V.G., et dr M. l’ab-
Conduisaient le deuil, les quatre-bc Ant. Provencher. chancelier de

fils du défunt MM. Arthur Conrad, ' Cc diocèse.
Léopold et Raoul Bergeron, ses frè- !_________________________________
res. MM. Ic Dr J. Edmond, ’i borna*

FUNERAILLES DE 
Mme F. CUBAYNES 

À LA CATHEDRALE
Le matin, axaient lieu en ia ca­

thédrale , au milieu d'un grand con­
cours de parents et d’amis les funé­
railles de Mme Frédéric Cuoaynes. 
née Louisia Gagnon, décédée diman­
che dernier à i'Hôtel-Dicu St-\’allier 
à l’âge de 50 ans.

La levée du corps fut faite par M. 
i’abbe Alf. Mathieu et lr service fut 
chanté par M. l’abbé Jos. Bergeron, 
assisté de MM. les abbé? A. Mathieu 
et E. Lévesque, comme diacre et 
sous-diacre.

La dépouille mortelle était portée 
par MM. Eugène . Johnny et Geo. 
Gagnon, frère? de la défunte, Stanis- 
la« Gagnon, son cousin et Eugène 
Larouche et Raoul Malta.*, se? ne­
veux.

l e* cordons du poele étaient porte? 
par Mmes Jos. Fortin. Henry Bo:- 
vin. Johnny Gagnon et Eug. Gagnon.

M. Frédéric Cubaynes conduisait 
le deuil de son épouse avec M. Mi­
chel Gagnon, père de la défunte cl 
ses fils MM. William, Patrick, O­
vide et Emilien Cubaynes, et s*« frè­
res, MM. Antonio rt Ls-Philippe Ga­
gnon.

L’inhumation a eu lieu au cimetiè­
re de la cathédrale. Le? funérailles 
étaient sous la conduite de M. Ar • 
thur Aubin entrepreneur de pompes 
funèbres de rettr ville.

A la famille éprouvée, le “Pro • 
grès du Saguenay” réitère l’expression 
de ses plus sincère? sympathies.

breux de notables des 
nante?.

On s’attend cependant à ce que 
Thon. M. Ramsay MacDonald, pre­
mier ministre de l’Angleterre se ren­
de en novembre prochain à Washing­
ton pour la conférence du désarme­
ment. L’hon. M. King profiterait de 
l’occasion pour aller rencontrer Thon. 
M. MacDonald.

VISITE PASTORALE
St-Fidèlf. 31. — D. N. C. —

Louis, Jo».-P., Amédér, Pierre et j 
J.-E. Bergeron, et nombre d’autres 
parent» à des degrés plus ou moins 
éloignés.

Le cercueil était porté par les mx 
frères du défunt dont nous venons '

Soirées pour une
bonne oeuvre 

à Grande-Baie
Deux représentations dramatique» 

Demain soir, jeudi, à 8h.. assem- de mentionner les noms. La chorale, et musicales seiont donnée* le fl et 9 
Idée du Conseil ces Métiers de la des Frères, unie à celle de la paroisse aoûr prochain à Grande-Baie au pro

Kénogami, 31. — D. N. C. — 
Nous recevons au sujet du “Garden- 
party'” qui fut donné mercredi der­
nier à Kénosrami au profit du Vic­
torian “Order of Nurses” le.» nou­
veaux détails suivant? que nom noua 
faisons un pLis'r d'aiotiler m comp­
te-» endu général publié déjà.

Voici ir texte du communiqué:
“Mercredi dernier, le 24 juillet, 

avait lieu à la résidence du Major 
et Mme Fl vnn. inc fête champêtre, 
au profit d- l'Ordre Victorian des 
Garde-malades de Kénogami. Cotte 
frt* remporta un très grand succès.

Heureusement, ceci coïncidait a ver. 
la visite, à Kénogami, d* Leurs Ex­
cellence? Lord et Lady W'IIingdon. 
cette dernière étant Patroness* de cet 
Ordre.

La Fête cnmmrnca à 3 heures 
d* ! après-midi, une assistance nom- 
hreu»e était déjà rendue, h conti­
nua d’augmenter avec le déclin du 
jour. I eurs F.xcelFnces. qui étaient 
accompagnée» par quelques membres 
de leur Personnel. Lady Price, M. 
et Mme J.-H. Price et Mlle Jean 
Price, arrivèrent vers 5 heures et fu­
rent reçus par le major et Mme 
FI ynn. Le groupe de visiteurs fut 
alors conduit «ur le terrain où il leur 
fut donné une réception de* plus cor-J 
diale? par les différents officier» de 
la Fête. Un programme, organisé par 
les ami? dr Chicoutimi, etc., fut alors 
exécuté, se terminant par le chant de, 
la chanson Canadienne-Française 
“Alouette” en choeur. Cette chanson 
causa beaucoup de plaisir.

Il y eut alors une agréable in­
termission, où un j’oli bouquet de 
fleurs fut nrésenté à Ladv Willing - 
don par Mlle Nancy Oswald quij 
sut s'acquitter de ?a tâche pè? gra­
cieusement.

UN TRIDUUM 
A EU LIEU

A ST-BRUNO
St-Bruno, 31. — Spéciale. —M. 

l'abbé Lug. Tremblay, jr.. enfant de 
cette, paroisse et professeur de théo­
logie au Séminaire de Chicontimi, vi­
ent de terminer le? exercices d’un tri- 
duum à l’occasion du jubilé extraor­
dinaire accordé par S. S. Fir XI. Le 
triduum dura du 24 au soir au 28. 
Il fut suivi avec piété par tous les fi-

La fête se continua jusqu'à une 
heure très avancée dans la soirée.

Parmi une foule aussi considéra­
ble, il serait difficile de . faire un* 
mention spéciale de» personnes de 
marque? qui ont daigné a??i*ter à 
cette fête. II y avait réuni là l'é­
lite de Chicoutimi. Jonquière. Am- 
da. Riverbend et Chûte à Caron.

Nous somme* heureux de profiter 
de cette occasion, pour remercier 
chaleureusement tous ceux qui ont 
pris part à cette fête, et tout particu­
lièrement ceux qui ont eu à couvrir 
une as’e/. grande distance pour ve­
nir participer à cet événement; aus­
si il nou? fait plaisir de remercier le 
Comité et tous ceux qui ont participé 
à l'organisation et qui ont par là ai­
dé à assurer le succès remporté.

Leurs Excellence? demeurèrent à 
Kénogami ju?qu'à jeudi matin et en­
suite continuèrent leur voyage.”

M. Mauiici -J. Bouliann*., de
Québec, courtier avantageusement 

connu était, lundi a Chicoutimi. 11 
est venu ici en voyage d’agrément 
d’abord et aussi d’affaires.

Arrivé dimanche matin, M. Bou­
lianne alla passer l'apics-inidi et la 
soi.éc île cette iournéc-Ià au camp de 
noire concitoyen, M. Téchevin John 
Murdock.

Il a trouvé admirable le lac Cltjir 
et il est revenu enchanté du «ciour 
qu’il y a fait, ainsi que de l’hospita­
lité d* ?.on hôte. M. Murdock.

Ln notre ville, M. Boulianne pas­
sa la journée de lundi, «à L succur­
sale que son organisation de courtage 
possède ru»' Racin'*, sur la Loi*.

Ccst là que nous le rencontrâmes, 
lundi après-midi. Il ctait alors passa­
blement affairé, conversant avec son 
gérant. M. Masse rt le? employés du 
bureau et interrompant c*s entretiens 
ou l'examen de? livres et des fiches 
pour recevoir de? visiteurs.

Durant une brève causriic, M. 
Boulianne nous apprit qu i! vient de 
transporter de Québe» à Montreal le 
bureau central de *on organisation de 
courtage. Le 15 août prochain, !r 
bureau qu’il possède déjà dans la 
métropole dcmcnageia au No 406, 
rue Notre-Dame-Ouest. C’est là à 
Montréal, que sera le bureau-chef, 
sous la direction d un gérant général 
que M. Boulianne vient de se choisi* 
dans la personne de M. W. L. Staats 
ex-gérant général de la Soîloway 
Mills and Co., Limited.

La maison Boulianne occupera à 
cct endroit, de spacieux bureaux, aux 
deux ptemicrs étages d’un édifice a 
l’aménagement tiè? moderne.

Récemment. M. Bouiiann- ou - 
vrait , à I oronto, une autre succur­
sale de ?a maison. Cette succursale 
dç la \ îIlc-Rcine est située sur la 
rue Bay. dans l’édifice Atias.

M. Boulianne, lui, va continuer 
de diriger le bureau de Québec.

Nous lui demandâmes, en effet, 
s’il n’allait pas être obligé de sen 
aller demeurer à Montréal. .
“Ne craignez pas. Je suis”, dit-il trop 
ataché à ma bonne vieille ville ae 
Québec, où je me fais actuellement 
construire une maison. Seulement, le 
déménagement de mon bureau-chef 
va m'obliger à aller passer chaque se- 
main»*, au moins trou jours dans la 
métropole.”

"N'est-ce pas un peu tranquille, les 
marchés, de ce temps-ci)”

“Oh! c e?t le temps des vacan­
ces”, nous répondit M. Boulianne”. 
et ce ne sont pas les employés de mes 
bureaux qui sVn plaignent, parce 
qu’ils trouvent amplement matière à 
utiliser cette période d’accalmie. II? 
en profitent, rn effet pour équilibrer 
leurs livies. faire les entrées en souf­
france et autre travail de cette nature.

“Jr vous assure qu’ils ne chôment 
pas. Vous en auriez une idée, si vous 
voyiez à l’oeuvre, de ce î^mps-ci, le?

(Suite à la 5c page)

LA TEMPETE
A SOUFFLE 

AVEC VIOLENCE
Vers 5h. avant-hier après-midi un­

forte tempête s’est abattue pour la 
deuxième foi* en deux l'ours sur notre 
ville et dan? un rayon de plusieurs 
milles.

Le? dégâts cau?é? ont été de beau­
coup plus considérables que diman­
che dernier. '

Vers quatre heures. la rivière Sa­
guenay était tout à fait paisible *'t re­
flétait comin- dans un miioir dr la 
plu? pure eau les montagnes verdoy­
antes d'ert face. 1 out à coup, le 
vent souffla, les vagues <* soulevé - 
rent et une pluie torrent.elU mit 
à tomber. Puis tout redevint c lmr. 
Un quart d’heure plu? tard le x %nt s* 
reprit et souffla avec une telle vio­
lence qu'il cassa en plusieurs endroit? 
de la ville et de la paroi *e de* ar - 
bres de toutes tailles.A la Rivière du 
Moulin, ores de la résidence d'été de 
M. A.-F. Mercier on a pu voir un 
arbre mesurant à sa base, 85 pouce? 
de diamètre et parfaitement m n, 
casser, ne pouvant réîister plus long­
temps aux effort? du vent.

En plusieurs autre* endroit», en 
particulier dan# le rang .‘'-Paul, 
dans le rang St-Thoma*. .!".r le? rues 
Cartier. Racine rt Lafontaine, de; 
arbres sont tombé? sur le; fil» e|r la 
Cie du Téléphone Sagurnay-Qué- 
bec et le* ont rompu*.

Le? homme? rl* la comprime d* 
Téléphone travaillaient ce matin au 

rétablissement des ligne* et à rem 
placer la demi-clou/aine de poteaux 
que la tempête a endommagé». I ou# 
les dommages seront réparée dm? h 
courant de la journée.

RETARD PROBABLE
Fncderich.hi.fen. Allcn,a?ne. 3. 

—5.P.C. — Des rapport. dé|,vo.'
blés sur. !* ««"Peralure. reçu, iC; 2
après-midi, font rroire que U 
du "Graf Zeppelin". qu; d.^ 
vo.r lieu de bonne heure demai„ J* 
tin, sera retarde.

” Mixte Canadien
TABAC COMME pflpj

Me* Ami* le* Bon» Kumcun.
L* T«b*e COMME PAPA 

qualité maintenue toj.our» U mtm» reconnue n- pn. fatl* 2r ]f,La» homme» malade* 1* | .f ‘
aitance. U r*t un mélange 4« uk* canadien purement nnturr!

Un gro» paquet à 10c cont-nant e- pon-prlme. •
Demander notre cataogu- ri* pr!-., 

En vent- partout 
Manu'a-ture par h 

Cie d* T.nbac Terrebonne
Terrebonnt,

ILS S'ABSTIENDRONT
Pan.. 31. — S. P. C. — Par 

un vote d* 42 à 34. I*s Radicaux 
ont décidé de s’abstenir lorsque !- c'.-; 
binrt Briand se pré enter » devant li 
Chambre. Cette décision aüure une 
majorité considérable au nouveau 
ministère fiançais.

L’HEMOGENOL FAGUET
(qui produit du snng)

Fameux toniqur fortifiant qui ** 
prand aou.» form* Pilules HEMOGL- 
NOL F AGUET (75 et») ou aou» for­
me liquide, I*ELIXIR HEMOGENOL 
FAGUET ($1.50). Ce reconstituant 
est de» plu» prescrit par Iea médecin» 
pour convalescence», état d'épuise­
ment, suite» de grippe ou de pleuré­
sie, menacé» d- tuberculose, anémié», 
faible»»»*». Pour adulte» ou enfant* 
(demi-doae). Dan» le* bonnes Phar­
macie».

CAISSE NATIONALE 
D’ECONOMIE

RENTIERS :—-On peut !e 
devenir maintenant 
avant 10 ans. Rensei­
gnements gratuits.

Edouard Lavoie
Jonquière, P. Q.

Mangez des

Crispettes
le vrai régal à 

C

Saguenay Crispettes Enrg.
KENOGAMI

JEUDI
LE 1er AOUT 1929

à 8.30 P.M.
à la «aile du collège

de St-Joseph d'Alma
“Le» amateur» de Chambord*’ 

interpréteront:

‘Le Malade Imaginaire’
comédie en A acte» de Molière

Admission : 0.75
Vendredi, lr Z août 1929, 

à Dolbea u.

Même Programme.

fl Louer !

Un grand magasin, autrefois pha; 
made Dubuc, édifice Hotel Sa I 
guenav, coin rues Racine rt Rive 
rin, Chicoutimi. S’adresser —

Henri Jalbert
311. rue Racine. Chicoutimi 

Tel. 342

II

Nous vous le répétons, attendez à VENDREDI, 2
AOUT, lorsque s’ouvrira

Notrs ier Grand Garnava
AUBAINES

Con?truction.
Demain, egalement, à 9h.. assem­

blée du syndicat des chauffeurs dr 
taxis.

Vendredi soir. e;;e?nblée du cyndi-
*U.t rherrjcntieu-peenuiacrs.

a tre? bien rendu la messe et les mo­
tet? funèbre;. Trois magnifique? cou­
ronne? avaient été déposées rur la 
tombe ainsi qu’un nombre considéra­
ble d'offrande? de messes et de bou­
queté spirituel*

fit de lu St-Vincent d^ Paul.
Lr public r»t prié dr nr pa* man- 

qu-r dr voir jouer ce beau drame —— 
’’Marie à la grâce de Dieu" — et 
d'encourager 
bell- oeuvre.

en mem* temps cette

Achetez

Sirop Speedoi
Contre votre Rhume

50c
incomparable

Des prix et des valeurs qui surprendront 
ques. — Voyez nos grandes annonces qui

m «

les plus scepti 
paraîtront de

main soir.

H. Lessard & Frère Enrq.
Chicoutimi-Centre En face de l’école des Frères

ON DEMANDÉ
La municipalité scolaiie d* St*. 
Annr de Chicoutimi demand? 8 
institutrices diplômée: peur cm?.- 
gn*r à !a cimpagr.r.

Pour conditions d’cng-»r—- 
piicr? d* s’ac!r?j:*r à M Hcrcr; 
Gajnon. rr< icla’rc-tré'orifr.

‘s

L

“Toutes les institu­
tions”, dit-on. “sont 
jugées par les services 
qu'elles rendent à l'hu­
manité.’

m

. . L'institution
moderne la plus intime­
ment liée à la vie ries 
hommes et dos femmes 
est le Journal Quoti­
dien.

. . Au Canada, 
quatre - vingt - dix • 
huit Journaux Ouoti- 
diens servent 2,067,­
000 abonnés. Iis ont 
gagné 111.500 nou­
veaux abonnés rn un 
an. Toute famille qui 
arrive au Canada, sa­
chant lire, représente 
un nouvel abonné pour 
un Journal Quotidien

. . Tout Canadien 
normal et alerte qui lit 
le mc.ndrement, lit un 
journal tous les jours.

... Si les Journaux- 
Quotidiens ne servaient 
pas bien et fidèlement 
cette armée de lec­
teurs. ils ne pourraient 
maintenir une augmen­
tation et un prestige 
aussi constants.

... Un bon journal 
ne devrait jamais avoir 
à solliciter vos annon­
ces: sa simple existen­
ce est un appel en fa­
veur de la nublicité.

RS ^

8924


